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ALFRED 
SAUVY 


L'EXPRESS 


6 SEMA 


proposera mardi 
le gouvernement 


e Pas de réforme électorale 


A décision est prise : le Gouvernement déposera 
mardi à l’Assemblée Nationale un projet de loi 
fixant au 4 ou aa 11 décembre prochain les 

élections générales. 

Il ne proposera aucun changement de la loi 
électorale des apparentements dont l’Assemblée ac- 
tuelle est issue. C’est au Parlement qu’il appartien- 
dra d’ouvrir, s’il le souhaite, la discussion d’une 


nouvelle loi électorale. 

Pour faire aboutir son projet d'élection anticipée, le 
gouvernement demandera « la procédure d’urgence » ; s'il Je 
juge nécessaire, il autorisera même le président du Conseil à 
poser la question de confiance. 

Telles sont les décisions arrêtées hier à la réunion extra- 
ordinaire du Conseil des ministres qui a délibéré pendant qua- 
tre heures à l'Elysée. 


LA CLEF : LA LOI ELECTORALE 


Commentant lui-même, dans une conférence de presse — ce qui 
est tout à fait inhabituel — les délibérations du gouvernement, à 
l'issue du Conseil, M. Edgar Faure a déclaré hier soir : 

— Nous sommes arrivés à un moment où il faut prendre des 
décisions très importantes et très graves qui engageront la vie 
nationale dans son ensemble, pour une longue période. Si l’Assem- 
blée actuelle restait en fonctions à quelques mois des élections, 
un climat d'incertitude pèserait sur ses travaux. 

Le président du Conseil, devant les questions des journalistes, a 
ajouté : 

— Jl n'y a pas d'autre raison à notre décision, dans laquelle 
il ne faut voir aucune manœuvre de politique intérieure, 

La clef du débat qui va maintenant s'ouvrir au Parlement sera 
le problème de la loi électorale. 

La réponse du gouvernement sur ce point est celle qui était 
prévue : M. Faure se contenterait de la loi des apparentements. 
M. Antoine Pinay voudrait modifier la loi actuelle pour permettre 
l'apparentement des grands partis «sur le plan national». Dans 
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© 60.000 hommes 
pour l'Algérie 


Jes 125.000 hommes qui 
combattent en Algérie ne 
suffisent plus. (p. 3) = 


© Refus de 
l'Istiqlal 

Le Comité directeur 

du parti nationaliste ma- 


rocain rejette le Conseil 
du trône (p. 12). 
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© Anglais et Russes 


face à face 


L'Egypte et l'Irak ont 
maintenant, derrière 
eux, l’'U. R. 8. S. et l’An- 
gleterre (p. 5). 


© Thorez reste n°1 


« L'Humanité » indi- 
que aux militants du 
P. C. que Thorez reste le 
pilote pour les élections 
(p. 3). 


L’'Unesco choisit 
Limoges comme 
cobaye pour savoir 
si les Français veu- 


lent se cuitiver. 
(p. 8) 


EC OUMIIEE ORALE MU M A A ST HOT 
vu 


hais 1 


2 RULES 
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son esprit, l'alliance ainsi prépa- 
rée devrait aller des socialistes 
aux gaullistes. La nouvelle As- 
semblée serait alors tout à fait 
semblable à tous égards à l'ac- 
tuelle, avec, probablement, des 
pertes de sièges pour le parti 
communiste. 


Le projet gouvernemental sera, 
mardi, déposé à l'Assemblée. La 
majorité est d'ores et déjà d'ac- 
cord avec le gouvernement pour 
tenter des élections, à condition 
de prendre des garanties sur le 
résultat, par la loi électorale. 

Une grande partie de l'opposi- 
tion souhaite également aller aux 
urnes, mais dans une confronta- 
tion ouvefte, "c'est-à-dire ‘après 
une réforme électorale. 

Il n'y aura pas de débat sé- 
rieux sur la date, mais un 
conflit très vif sur le mode de 
scrutin. 


Ces hommes prêts à tirer leur arme sont là pour 
protéger M. Hoffmann, président du Conseil sar- 
rois, contre Les commandos des partis proalle- 
mands qui l’attendent à sa dernière réunion 


électorale (voir pages 6 et 7). 


Week-end 
parisien 
à Moscou 


Moscou a, cette semaine, le sourire 
entre les dents pour accueillir les 
Français. Demain : France-U.R.S.S, 
de football (voir p. 11 lartiele de 
notre envoyé spécial Jean Quit- 
tard). Coup d’envoi donné par 
« Darrou Darrou Gérard Philipe » 
(voir p. 8), poursuivi par les chas- 
seuses d’autographes (notre photo), 
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Tout est usé aujourd'hui, 
même le malheur. 


CHATEAUBRIAND. 
À 


LE TEMPS 


. 


@ À L'EST D'UNE LIGNE 
METZ-MARSEILLE : temps 
très nuageux ou couvert avec 
pluies localement orageuses, 
Rafales sur les côtes de Pro- 
vence. 


© AILLEURS : temps va- 
riable, passagèrement nuageux 
avec averses, Développement 
d'éclaircies l'après-midi et le 
soir sur la Bretagne et la Nor- 
mandie, Température en dlé- 
£ère balsse. 


AU MARCHÉ. 


Hier, marché rue des Moi- 
nes (17) : 


Les endives valalent 95 fr. 
le kilo. 
de raïsin valait 125 fr. le 

o. 

Les artichauts valaient 
50 fr. pièce. 





Recette 
pour le déjeuner 
oSs0 BUCCO 
(pour six personnes) 


1 rouelle de veau par 
personne (jarret 


coupé en tranches) 600 fr, 
1 œuf mens. 22 — 
1 tasse d'huile d'olive 50 — 
4 tomates .......... 40 — 
1 oignon ms... 5 — 
1 verre de vin blanc 12 — 
1 citron, farine .... 15 — 
744 fr. 


(1 gousse d'ail, facultatif). 
© Mouiller d'un verre de vin 
blanc et d'un verre de bouil- 
lon (ou d'eau). © Faire cuire, 
cocotte couverte 1 h. 50. @ Au 
moment de servir, ajouter le 
jus d'un citron. Ce plat se 
mange nAccompagné de spa- 
ghetti à l'italienne. 


LA MAISON 


I1 n'est plus indispensable 
d'être présent à son bureau ou 
chez soi pour recevoir une 
communication téléphonique. 
Désormais, le » bélinophone » 
s'en chargera, 


Dernier-né des multiples 
inventions de l'ingénieur 
Belin, c'est un appareil en- 
registreur grand deux fois 
comme un récepteur de bu- 
reau qui, connecté à la H- 
gne, se met en marche sous 
l'influence de la sonnerie. 


I1 utilise un disque magnéti- 
que à sillons, unique pour l'an- 
nonce et les messages, L'an- 
nonce, préalablement enregis- 
trée par l'abonné, indique au 
correspondant la marche À sui- 
vre et l'enregistrement  , du 
message, qui peut durer de une 
minute à une minute quarante- 
cinq, commence automatique- 
ment, 


L'appareil peut aussi en- 
registrer de neuf à vingt 
communications successives. 
A son retour, l’abonné 
écoute les messages au cas- 
que ét peut même se les 
jaire répéter, 


Cet apparell sera mis en 
vente dans trois mois environ. 
Il sera construit par les socié- 
tés Cofratel et Polidyet, 





Son prix n'est pas encore 
exactement fixé, mais variera 
entre 250.000 et 500.000 francs. 








G) La vie quotidienne 


TROIS MÉDECINS 

















Deux taxis 
sur trois n'ont 
pas roulé hier 


Les taxis étaient rares hier 
à Paris, Environ 8.000 chau- 
fours (swr 12.000) avaient obéi 
auæ consignes de grève lancées 
par la C.G.T, Le syndicat des 
artisans du taxi et la C.F.T.C. 
avaient refusé de s'y associer. 


La revendication essentielle 
des chauffeurs de taxis : être 
considérés comme des travail- 
leurs indépendants pour être 
ÿ “fée à la Scourité sociale, 


auquel 
de médecine de Grenoble. Il y avai 
deux postes d’assistants de chirurgie à pourvoir. 
Les trois protestataires, les docteurs Brenier, Michallon et 


Leraillez, ont mis en doute l’impartialité du jury et ln régularité 
du déroulement des épreuves. 


mettent en doute 


la régularité d’un concours 


GRENOBLE. 


en cause Îa loyauté des 
ls se présentaient à l'Ecole 
t cinq candidats pour les 


Le Dr AR présidé par le pro- 
fesseur Bonniot, de Grenobles 
Avant le tirage au sort des 
uestions, le docteur Brenier 
éclara qu’il considérait l'orga- 
nisation du concours comme 
irrégulière et qu'il avait, avec 
son collègue Michallon, porté 
plainte devant le tribunal ad- 
ministralif. 


Résultats proclamés 


Pendant la lecture publique des 
copies, un autre incident survint : 
le docteur Leraillez n'avait pas 
traité le sujet proposé, mais 
s'était livré à une déclaration ex- 
trêmement vive contre le prési- 
dent du jury. 

Le docteur M’challon a dé- 
claré : « Avant le concours, il 
avait été annoncé urbi et orbi 
que les deux places étaient ré- 
servées aux deux candidats 
grenoblois: » 

Les résultats du concours 
ont été proclamés hier soir 
les docteurs Boucher et Blane, 
tous deux de Grenoble, ont été 
déclarés admis. 

Le Conseil départemental de 
l'Ordre des Médecins s’est saisi 
de la question. (Express.) 





Assassiné à 
coups de pioche 


PARIS. — Qui a assassiné à 
coups de pioche Mme Andrée 
Gony, mercredi soir, dans son 
pavillon de  Villeparisis ? Un 

t : un ouvrier que M. Gony 

uchait parfois le dimanche 

r aménager le chantier de sa 
uture maison. Da MS 

Une certitude : Je vol a été le 
mobile du crime. 35.000 francs 
ont disparu. 

Depuis vingt-sept ans, l'ambi- 
tion des éprux Gony était de se 
faire construire une villa. Aidé 
par un héritage récent, le couple 
allait enfin toucher au but. 


Mme Calmette 
se remarie 


“ 
à 80 ans 
CLERMONT-FERRAND. — La 
veuve de Gaston Calmette, direc- 
teur du Figaro, qui fut tué à 
coups de revolver le 10 mars 1914 
par Mme Caillaux, épouse du mi- 
nistre des Finances de l’époque, 
s’est mariée hier pour la troisième 


RÉPONSE : 


fois. 

Agée de 80 ans, elle a épousé 
un ouvrier maçon quadragénaire, 
M. Fernand Cureau. Elle était 
veuve en secondes noces d’un 
ancien administrateur du casino 
de Vichy, M. Vachey. 

Après la cérémonie, les nou- 
veaux mariés ont regagné lÎla 
chambre meublée qu'ils ont louée 
rue des Vieillards, à Clermont- 
Ferrand, (A.F.P.) 

NOTE 

La photo du Dr Lépine dans son 
laboratoire, publiée dans notre der- 
nier numéro, nous à été obligeam- 


ment prêtée par nôtre confrère 
« Plaisir de France », 


. vous habitez l'AFRIQUE NOIRE, MADAGASCAR, 
St, RÉUNION: lo GUYANE ou l'OCEANIE, 


Si vous désirez une jolie robe, un bel ensemble, 
couture, 


Ecrivez dès maintenant à. 


GEORGES  GREGOIRE 
32, Rue Thomassin - LYON 


magnifique 


Q . vous. enverra gratuitement son 


catalogue “en couleurs. Livraisons franco avion. 


» MULTIPLES RÉFÉRENCES SUR DEMANDE 


eg 





ENOUETE-EXPRESS 


_ La nouvelle Citroën 


Par accord spécial avec « L'Express », l’Institut d'Opinion 
Publique vient de faire cette semaine un sondage de l’en- 
semble de l'opinion française sur la question suivante : 


Question. — Avezvous entendu parler de la 
nouvelle Citroën qui vient de sortir au Salon de 
l'Auto ? Si oui, à votre avis, est-ce seulement un 
nouveau modèle de plus ou est-elle nettement en 


avance sur Les autres voitures ? 


En ont entendu parler . ..... 84 % 

Seulement un nouveau modèle 24 % 

Nettement en avance sur les 
autres voitures. 


32 % 


Ne se prononcent pas ou sans 
opinion CR 28 % 


(Copyright exclusif IF.0.P. et « L'Express ».) 





Le général 
Préaud 
se tue en auto 


AIX-EN-PROVENCE. — Le gé- 
néral Préaud, ancien commandant 
des Ecoles de Saint-Cyr et de 
Saint-Maixent, a été victime d'un 
accident de ‘a route à Senas. Il a 
succombé dans un hôpital d'Aix 
où il avait été transporté, 

Le général Préaud était âgé de 
66 ans. (A.F.P.) 


Carnet de l'Express 


M, et Mme Bernard DARGOLS, 
Liliane et Annie sont heureux de 
vous faire part de la naissance 
d'Alain, Paris, le 18 octobre 1955. 
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Une mère 
de six enfants 
se jette à l'eau 


Elle est sauvée 


Marguerite André, 29 ans, six 
enfants, était trop fatiguée pour 
vouloir vivre pl longtemps. 
Elle s'est jetée dans la Marne, 
jeudi soir. Un passant l'a secou- 
rue et les médecins de l'hôpital 
de Bry l'ont ramenée à la vie. 

Elle regagnera aujourd’hui son 
foyer, le 208, cité de la Joie, au 
Plessis-Trévise : un quatre piè- 
cès-cuisine, construit sous l'im- 
pulsion de l'abbé Pierre. La les- 
sive, qui bout sur le feu depuis 
quaranté-huit heures, l'attend. 

Marguerite André a voulu se 

er parce qu'elle n'arrivait 
plus à tenir son ménage. 

Son mari est mécanicien dans 
une usine de Montreuil. Il rt 
tôt le matin et ne revient qu'à la 
nuit. Il gagne 45000 francs par 
mois. 


Au pont Bossu 


Ils se sont mariés en 1946 et 
depuis, tous les deux ans, Mar- 
guerite a mis au monde un 
enfant. 

De santé fragile, tourmentée 
par ses enfants et la vie chère, 
elle était découragée. 

Jeudi matin, elle prépara le 
café de son mari et accompagna 
celui-ci jusqu'à la porte lorsqu'il 
partit au chantier. 

Toute la matinée, elle de- 
meura prostrée. À 14 heures, 
elle embrassa ses enfants et 
sortit à bicyclette. Arrivée à 
Champigny, au pont Bossu, 
elle se jeta dans la Marne, Un 
habitant de Saint-Maur, M. 
Marcel Le Gouverneur, l’aper- 
çut et se précipita à son 
secours. 

Lorsqu'elle reprit connaissance 
à l'hôpital, Marguerite André 
pleura. Son mari était là, embar- 
rassé, un kilo de raisin sous le 
bras... 





L'affaire Guingouin : 


Instruction 
à refaire 


PARIS. — Georges Guingouin, 
ancien chef F.T.P. du maquis li- 
mousin, accusé de complicité 
dans l'assassinat des frères Par- 
richoud, ne sera pas jugé à la 


EE session des assises de 
Corrèze. 


La cour de cassation vient en 
effet de casser l'arrêt dressé par 
la Chambre d'accusation de Li- 
moges et de prononcer la nul- 
lité d'une partie de la procé- 
dure. 

Ces décisions sont basées sur 
le fait que certaines pièces ne 
font pas mention de la présence 
d'un avocat au côté de Georges 
Guingouin. 

Le dossier est renvoyé devant 
la cour de Toulouse. (Express) 


EXPRESS 
SERVICE ETUDIANT 


ETUDIANTE lettres garderait 
enfants le soir et donnerait le- 
cons particulières, Tél: Mireille 
REDARD : TRU. 84-96, 


ELEVE TITULAIRE Ecole des 
Mines, donnerait leçons math. et 
sciences pour élèves du cycle se- 
condaire jusqu'à classes termi- 
nales, de préférence dans les 12°, 
13°, 5, 6° arrondissements. Tél, : 
Pierre CROISILLE, POR, 82-80. 


ETUDIANT (droit-lettres) cher. 
leçons partic., français ou hist. 
géogr., ou tout autre travail. 
Ecr, : ROULLEAU, 209, boul. 
Raspail. Tél, : ODE. 49-78, 


ETUD. XALAT, à Paris, don. 
lec. math., progr. jusq. 1°, Eer. : 
MUNCH, 52, av. du Roule, 
Neuilly-sur-Seine, 


ETUD, CENTRALE donnerait 
leçons math., sciences, Tél. Ber- 
nard BOREL : LAB, 69-76. 


JEUNE FILLE élève Ecole 
Normale Supérieure, donne lec. 
français, latin, grec, toutes clas- 
mn. de 8 h. à 22 h, : ODE 
13-90. 


ETUD, LIC, philo, cherche em- 
ploi qq. heures par jour, tt genre 
à Lyon. Ecr, : CORDONNIER, 
1, boul. Anatole-France, Lyon. 
Tél. : LA, 09-92, 


MENAGE D'ETUDIANTS cher 
à louer chambre indépendante 
ou petit appartem., de préférence 
5, 6°, 17, 14, 15e Ecr. KOREZ- 
LI, 2, rue Berthollet (5°), TéL : 
GOB,. 61-58. 


LIC, ES SC.,, accompl, oblig. 
milit, à Paris, donn, lec, math. 
phys. ou chimie, Ecr. : MOU- 
VIER, 88, rue d'Arcueil, Bagneux 
(Seine). 


Ménage étudiants, 2 enfants, 
ch. 3 à 4 pièces vides, Eer. : Gé- 
rard MILCENT, 16, rue de Passy 
— Paris-16s, 
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60.000 HOMMES L'OPINION de 


de plus pour l'Algérie | MENDÈS FRANCE 











six 

our 

ps. L # e « 

ne, © Au Conseil des ministres, M. Bourgès-Maunoury Pas d'escamotage 

ou- 

ital à 

>, r éclame des renforts E Gouvernement propo- Ce découragement, ce 
son 3 ii ‘ se d'avancer les élec- scepticisme sont le plus 
au [à E ministre de l'Intérieur a tiré hier, au Conseil des Ministres, les conclusions de sa rapide tions au mois de dé- souvent nequis déjà, = 
= ia tournée d'inspection en Algérie. Elles se résument essentiellement à un fait : il faut que ce Il reste sur nt où l'électeur dé- 
m- mbre. muet mome 

les- | d'urgence 60.000 hommes viennent s'ajouter aux 125.000 déjà présents en Algérie. la réforme électorale. Ce pose son bulletin dans 
uis |v 11 n'appartient pas à M. Bourgès-Maunoury de savoir où se recruteront ces 60.000 silence est inquiétant. Car . l'urne. Pourquoi ? 

. “hommes. Il a déjà été décidé de retirer 15.000 soldats sur les 56.000 qui composent le corps ln question est capitale Parce que, aves le sys- 

se , 

; us expéditionnaire en Indochine, Quelque 8.000 soldats seront tettrés » Les i tèm êlee 1, 
ait le d'Allemagne. Mais comme, d'autre part, M. Seydoux, haut commis- pou premiers intéres- | e toral ,sctue 
E A Con « saire en Tunisie, s’est inquiété de " dégarnir le Sud-Tunisien, où sés, qui sont les électeurs. l'électeur sait d'avance 

s pen u gres les rebelles algériens tentent une opération de diversion, et que le L'apathie de l'opinion u’il ne peut faire pas- 
art in général de Latour a réclamé plusieurs fois déjà un contingent de est devenue un thème _ ou ad gr tel homme 
la pe de VU D = R 10.000 hommes, il apparaît main- LS 'hLE, ui boit qiti 
re e1ehells tenant impossible que le général classique pour hommes qui symbolise une polti- 

a C'est un dialogue Claudius-Pe-| Pillotte, minstre de l Défense L'ÉGLISE politiques, Is sont que et un programme, 
mdr he d qui, avec! nationale, ne demande pas au tous d'accord pour Ia dé- Il sait, au contraire, que 
( tit-François Mitterrand qui, avec d inistres d océder ’ 

et | le rapport de M. Joseph Perrin, n FOUT Le Tres dam plorer, Ce serait toutefois son bulletin. peut contri- 
ar- | secrétaire général, a dominé la un vrai miracle qu'ils fus- buer, grâce à un apparen- 
un mi première journée du 9° Congrès On sait, d'ailleurs, que déjà le PROTESTANTE sent tous également sin tement décidé en dehors 

ik de l’'U.D.S.R., hier à Cannes. gouverneur général Soustelle a la ! : d 
tée | Le rapport moral de M. Perrin| Possibilité, au moins pour l'Algé- . cères ; cür l'indifférence du de lui, à l'élection d'un ad- 
re, [Mn préconisait la formation d'un| rie, STEEL sur De de l'op- DE PARIS public a aussi ses profi- versaire de ses idées. 

ds front de combat « pour lutter| Portunité de ce rappel. - teurs. Rien d'étonnant à ce 

e Ca contre les dangers qui menacent Des élections avancées qu'il pense : décidément, 
na en la République », exaltait l’œuvre Résultats A 400 ANS , 

u'il Bo de M. Mendès France et criti- a" peuvent sonner l'éveil. les cartes sont biseautées, 
a quait le fonctionnement du de la pacitication Luthériens et réformés com: Mais, dans l'esprit de cer- le bonneteur est sûr de &a- 
: : ne = 7 conclusions, M. Clau D. mnt & l'Eglise on à nn à é Pa NE 

s, ces conclusions, M. Clau- e anniversaire de re le 

et 1 dius-Petit opposa un projet d'al- En dépit de cette nécessité, M.| protestante de Paris. ce électoral dans un æ : i électoral d'au 
à 1e liance qui comprendrait le M.R.P.| Bourgès-Maunoury s'est déclaré, c de MM PMR rps ot élec Has A dau- 
SU, er et tous les démocrates: «€ Un] hjer, optimiste. En particulier, à "Ter e ie parie demi-sommeil. Ce plan-Ià tres défauts, d'autres vices 
Un |» grand parti travailliste », ex-| jes opérations de pacification, Schmidt TA t. + 25 doit être déjoué. encore. Mais celui qui vient 
M lo! cluant les républicains sociaux, | Gont le gouverneur Soustelle a m1 # apres-mian, d'êt lé t à l'ori- 

: lysé la législature ‘ Société d'histoire du protestan- Or, si tant de nos conci- re rappere es 
er- Je « qui ont paralysé la législature | bris l'initiative, lui paraissent bé-| fr &, dt: ré die , j : de ladie 
son |(® par leur volte-face ». néfiques à long terme. C'està-| nés Béres toyens ne prennent pas un  £ine mème de malaai 
C'est alors que M. Mitterrand | ire que, sous son égide, le gou- : intérêt suffisant à la chose de langueur de notre dé- 
nce Île (président de lU-D.S.R.) prit la! yernement — qui avait eu un Dimanche, à 10 heures, culte publique, c'est par un sen-  mocratie. 
dré Pet parole pour rappeler que le moment d'hésitation aux alen-| solénnel à l'église évangélique D é La révision de la loi 
ar- (oi M.R.P. s'était exclu lui-même de| {ours du dernier vote de l'Assem-| de Billettes, et conférence, à 17 timent d’impuissance : la 
y le 1° la majorité Mendès France et| }jée nationale, du fait de l'oppo-| heures, à l’Oratoire du Louvre, machine politique, telle électorale est la ccndition 
: que _ ré ni 2m soc as 2 sition socialiste — paraît décidé| par M. le pasteur Jean Cadier. qu'elle fonctionne, leur pa- primordiale du redresse- 
vaien pariaitemen entrer ans à ni aux idées de M. Sous- “ 
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gouverneur général d'Algérie 


pr » *’ALCOOL ET l'avaient entraîné dans une tion de l'Afrique du Nord. » 


litique algérienne où il se 
cité politiq g 


er |. L'ASSEMBLÉE|  Saiieurs de renoncer à l'in 
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té départemental pour l’ouver- 
ture d'un débit de boissons ; 
— la définition des périmètres 
dans lesquels l'ouverture des 
débits est interdite (hôpitaux, 
] écoles, etc.). 


sur la personnalité de M. Mau- 
rice Thorez. 

Après les déchirements internes 
qui ont marqué l'exclusion de 
MM. André Marty, Charles Tillon 
et Lecœur, et un profond rema- 
niement de l'équipe dirigeante, la 
vedette accordée jusque-là au se- 


lieux politiques. Ces derniers 
pensent que le temps tra- 
vaille en faveur d'un extré- 
misme arabe ; que les troubles 
algériens favorisent la lutte de 
Salah Ben Youssef contre Bour- 
guiba et compliquent la situation 


————  ————_——_——_—————— ee 


À . marocaine, Ils pensent, enfin, F 
us Les enseignants qu'on pourrait très vite, en Afri-| crétaire général du P.C. avait 
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Pl e gerie l'Egypte. Il y a un an, les armes bruit courait même, sans être dé- 
ed et des fellagha en Tunisie étaient menti, que M. Maurice Thorez ne 
: De nombreux candidats, reçus médiocres. serait pas À nouveau candidat 
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L leurs études, appartiennent à des | UNIQUE en FRANCE maintenu sur les listes électora- 

classes disponibles non encore les du parti. 
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5 tombent sous le coup de récents parc de 5 ha., se vend par groupes mement active qu'entreprend le 


décrets de rappel. |l de pièces pouvant faire de TRES 

La commission administrative | POI dre if 

de la Fédération de l'Edueation | ques jolis lots de 700.000 à 2.700.000. 

0 demande que soient || Visite DIMANCHE, foute nationale 

dispensés du rappel les ensei. | ne 7, à PONTHIERRY, prendre la 
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parti communiste en direction 
des milieux agricoles, | Qui t) 
Rien de très nouveau, mais dl ju Lu 
la volonté de fournir des thè- 
mes aux propagandistes du 
parti en vue d'un effort spécial 
visant les électeurs ruraux 












Enants et Îles étudiants se desti- direction de Perthes. 
haut à l'enseignement:s 












© Document : 
les communistes et 
Poujade. 


LES fédérations départementales 

du parti communiste viennent 
de recevoir une circulaire préci- 
sant la conduite à tenir, selon les 
décisions prises au Comité cen- 
tral de Saint-Denis, mercredi et 
jeudi, à l'égard du mouvement 
Poujade. Ces consignes, non pu- 


bliques, sont signées par M. Wal-! 


deck-Rochet, l'un des membres 


du Bureau politique. 


Voici les grandes lignés de te 
document : 


1° Les commerçants com- 
j munistes des localités où Pou- 
jnde compte de nombreux 
partisans doivent adhérer à 
l'UD.C.A. A l'intérieur. du 
mouvement, ils pourront ainsi 
intérvenir pour démasquer : le 
caractère politique de son ac- 
tion aux yeux des adhérents 
non prévenus. 


2° Les communistes qui dé- 
tiennent des responsabilités 
locales au sein de l’'U.D.C.A. 
ne doivent pas démissionner, 


| 3° Au cas où ils. seraient 

contraints de le faire, la 
presse locale et nationale du 
parti s'eflorcers de donner à 
leur geste la portée maxima et 
une signification nette. 


4° Les sections locales du 

parti faciliteront, aussi sou- 
vent qu'elles le pourront, la 
reprise des activités des syn- 
dicats et des organisations 
professionnelles de petits com- 
merçants et artisans. Pour 
! cela, elles appuieront partout 
? les leaders antipoujadistes 
dans leurs efforts, même s'ils 

2 politiquement loin du 


© La réintégration de 
l'ex - commissaire 


Dides. 





E commissaire des renseigne- 

ments généraux Jean Dides, 
qui fut l'homme-clef de « l'af- 
faire des fuites », va probable- 
ment-être réintégré dans la po- 
lice. 


M. Dides était le chef de ce 
« réseau de renseignements » 
rattaché directement à M. Bay- 
lot, alors préfet de police de Pa- 
ris, et qui comptait parmi ses 
principaux membres M. Delarue, 
ancien policier condamné à la 
Libération et contumace, et M. 
André Baranès, homme à tout 
faire du réseau. 


Mis en disponibilité pour rai- 
sons disciplinaires par le minis- 
tre de l'Intérieur d'alors, M. 
François Mitterrand, au moment 
de l'affaire (septembre 1954), M. 
Dides exerçait depuis la profes- 
sion de libraire dans le 20° arron- 
dissement de Paris. 


Il semble que sa collabora- 
tion ait été déjà requise, à 
titre officieux, en diverses cir- 
constances ces dernières se- 
maines, préludant ninsi à sa 
réintégration, 


Celle-ci va être maintenant pro- 
posée au ministre de l'Intérieur, 
M. Bourgès-Maunoury, qui sta- 
tuera. 


0e Matignon:les 
consignes à Leca- 


nuet. 





ES son entrée .en fonctions 
comme secrétaire d'Etat à la 
présidence du Conseil, le jeune 
député M.R.P. Jean Lecanuet, qui 
est l'un des meilleurs orateurs 


prét à porter da 


RADESSU 
ve IMPORTÉS 


ns La meilleure 


€ 
ABARDINES 


“Ready made 


de son parti, a été chargé par 
M. Edgar Faure de préparer le 
grand discours de politique inté- 


rieure que le chef du gouverne- . 


ment doit faire demain dimanche 
à Anriecy. 

C'est ce discours qui doit ser- 

vir de préface à la proposition, 
. au Parlement, de provoquer des 
élections anticipées. 

Avant que M. Lecanuet se 
mette au travail, le président du 
Conseil lui a donné le thème sur 
lequel il fallait « broder » : 

L'impossibilité qu'il y a, 
dans l'Assemblée actuelle, de 
réunir une véritable majorité 
pour trancher les . questions 
difficiles. 

Le nouveau ministre a com- 
mencé à travailler dans. éet: es- 
prit, mais en faisant quelques 
réserves, car construire la liste 
des cas qu'on lui proposäit, c'est 
aussi faire l'historique -de . l'im- 
puissance qu'a montrée le gou- 
vernement Faure à gouverner. 
Ce qui n'est peut-être pas le meil- 
leur départ pour une campagne 
électorale. 


® Controverse Schu- 
mann - Barrachin 


sur la détente. 





LES parlementaires qui se sont 
rendus en Russie le mois der- 
nier ont participé hier, sous la 
présidence de M. Pierre Schnei- 
ter, président de l'Assemblée na- 
tionale, à un déjeuner - débat 
organisé par « L'Opinion en 
vingt-quatre heures ». 

M. Maurice Schumann, député 
M.R.P, du Nord, attaqua avec 
véhémence ceux de ses collègues 
qui s'étaient rendus en U.R.SS. 
alors «qu'aucun symptôme réel 
ne témoignait de la volonté de 
détente soviétique ». 

M. Edmond Barrachin, député 
A.RS., qui appartient à l’un des 
groupes les plus modérés de l’As- 
semblée, répondit avec vigueur 
aux arguments de M, Schumann. 

Il souligna le désir réel de dé- 
tente qu'il avait observé chez les 
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ICI LES INFORMATIONS QUI ECLAIRENT L'ACTUALITE 


Décidément, il vaut encore mieux avoir des élections ! 





dirigeants soviétiques. «Si ces 

derniers venaient en France, in- 

vités officiellement par le gouver- 

nement français, nous les rece- 

vrions avec joie, et sans arrière- 
sée. » 

Les déclarations de M. Maurice 
Schumann et la réplique de 
M. Barrachin reflètent bien les 
divergences qui partagent la 
droite devant les problèmes de la 
détente. 





© La Chine commu- 
niste achètera du 
coton égyptien. 








TM important accord commer- 

cial vient d'être signé entre 
la Chine populaire et le gouver- 
nement égyptien. 

Un protocole additionnel ré- 
glemente les transactions au 
cours de la première année et 
précise notamment que le gou- 
vernement chinois s'engage à 
acheter à l'Egypte du coton 
et des superphosphates de 
Chaux pour une valeur de dix 
millions de livres sterling 
(10 milliards de francs). 


Cette clause complémentaire 
est un succès certain pour 
l'Egypte dont Ia balance des 
paiements extérieurs est défici- 
taire et qui, en outre, cherche 
des clients pour son coton qui 
ne peut que difficilement suppor- 
ter la concurrence des divers 
marchés internationaux. 

Première conséquence : un na- 
vire chinois a débarqué hier à 


CIE erie 


Vo gere 


nmes 


me 


32452 
11.66 5 
12 FA 
Ge 
+ be 4 7L 


Alexandrie cent tonnes de maté- 
riel de guerre acheté par l'Egypte 
en échange des premières livrai- 
sons de coton. 





© Japon : 
première grève. 





U\ différend portant sur 17 fr. 

d'augmentation par mois, im- 
mobilise actuellement 170 usines 
textiles au Japon. Leur 140.000 
ouvriers, en grève depuis deux 
jours, réclament 400 francs d’aug- 


mentation par mois ; les em- 
ployeurs offrent 383 francs. 
Causant aux industriels une 


perte de 800 millions par jour, la 
grève du textile, la première de 
l'après-guerre, vise à imposer aux 
employeurs le principe, inconnu 
encore au Japon, des conventions 
collectives. Le salaire horaire 
dans l’industrie textile est de 
47 francs. : 





9 Ce n’était pas 
« Deutschland über 
alles ». 





OUS avons publié, en première 
page de L'Express du 19 oc- 
tobre, une photo représentant des 
prisonniers allemands à leur re- 
tour de Russie avec la lé- 
gende suivante : « leur premier 
réflexe est de chanter le Deutsch- 
land über alles »… 
Nous avons reçu À ce sujet la 
lettre suivante de l’attaché de 
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presse de l’ambassade d’Allema- 
gne à Paris : 

« Je me permets de vous in- 
former que ces prisonniers li- 
bérés n'ont point chanté 
l'hymne national aWHemand, 
mais le cantique religieux 
« Nun danket Gott « (Gloire à 
Toi. Dieu Tout-Puissant). 

Ce fait est établi non seule- 
ment dans tous les comptes 
rendus de cette cérémonie, 
mais également par l'actualité 
filmée de la « Deutsche Wo- 
chenschau ». 








LA BOURSE —— 


@ TENDANCE : climat à la 
baisse. 

@ FAITS SAILLANTS : la 
baisse des pétroles est sen- 


sible : Esso Standard perd. | : 


2.000 fr. ; la Française des 
Pétroles, 900 ; les Pétroles 
B.P., 600. Même climat aux 
banques (Banque de l'In- 
dochine, 1.100 : Union Eu- 
ropéenne, 1500), aux cons- 
tructions électriques 
(Thomson, 1.000), et aux 
produits chimiques (Péchi- 
ney, 600). 

@ MARCHE DE L'OR : plus 
actif. Napoléon, pièce de 
20 dollars et kilo, inchan- 


gés. 
@ MARCHE PARALLELE 
DES DEVISES : assez ir- 
régulier. Le dollar passe de 
376 à 378, mais la livre 
are fléchit de 1.000 à 
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LONDRES. — A deux re- 
prises, dans la journée d'hier, 
des représentants officiels du 
gouvernement anglais ont ma- 
nifesté de façon indirecte (la 
neutralité de l'Angleterre dans 
cette affaire leur interdit de 
prendre position  offcielle- 
ment) leur désir de voir les 
Sarrois voter le « statut eu- 
ropéen » qui leur est soumis. 


A Roubaix, sir Gladwyn Jebb, 
ambassadeur britannique à Paris, 
a insisté sur l'attachement de son 
gouvernement à l'Union de l'Eu- 
rope occidentale et À l'idée euro- 
péenne. 


Un symbole 


D'autre part, à l'occasion d'un 
diner donné en commémofation de 
la bataille d'El-Alamein, M. Ha- 
rold Mac Millan, ministre des Af- 
faires étrangères de Grande-Bre- 
tagne, a nettement indiqué qu'en 
votant pour le statut européen, la 
Sarre choisirait d'être un symbole 
de réconciliation au lieu de rester 
une occasion de conflits. 


C'est la première fois que des 
représentants du gouvernement 
anglais prennent position sur le 
problème sarrois. 


Ces deux déclarations enlèvent 
un argument de poids aux partis 
proallemands sarrois, Ceux-ci 
avaient toujours laissé entendre 
que le gouvernement anglais était 
« de leur côté ». 

(Ezxpress.) 


ATTLEE : 


“Je reste” 


LONDRES. — 4 jours avant 
la rentrée des Communes et une 
semaine avant les élections de 
la direction parlementaire du 
parti travailliste, M. Clement 
Attlee a démenti une fois pour 
toutes, les rumeurs sur l’éven- 
tualité de sa démission. « Je n'ai 
aucune intention de me retirer 
de la vie politique. Cette ques- 
tion ne se posait même pas à la 
conférence de Margate et elle 
n'est pas à l’ordre du jour de la 
réunion de notre groupe re 
mentaire », a-t-il déclaré M. 
Hugh Pilcher, rédacteur au jour- 
nal offi iel du Labour Party, le 
« Daily Hera'd ». 


En fait, M, Attlee, qui a 72 
ans, souhaiîite prendre sa retraite 
le plus tôt possible mais craint 
les remous qui secoueraient le 
parti travailliste à son départ. 


(Express). 
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FACE A FACE DANS LE 


MOYEN -ORIENT 


© L'armée britannique cherche 
à isoler l'Egypte 


Z conflit entre Etats du Moyen-Orient prend chaque jour 
davantage l'allure d'un nouveau centre de guerre froide. 
L'Egypte ayant lancé l'organisation d’une coalition mili- 

taire, que l'U. R, S. S. contribue à armer, voici que l’Angle- 
terre est contrainte de soutenir activement le camp adverse. 


Un accord 
Rome - Pékin 
inquiète F. Dulles 
@ H demandera . des 


précisions sur un 
éventuel rapproche- 
ment avec la Chine. 


ROME. — M. Foster Dulles aura 
aujourd'hui, à Rome, des entre- 
tiens avec le président du Con- 
seil italien, M. Seigni, et le mi- 
nistre des Affaires étrangères, 
M. Gaetano Martino. 

Une certaine inquiétude est 
suscitée à Washington par les 
informations reçues de Rome, 
concernant l'avenir des rela- 
tions entre l'Italie et les pays 
du bloc oriental. Sur le plan 
diplomatique, l'activité de Fob- 
servateur italien à Genève, M. 
Magistrati, a eu, en effet, pour 
but, au cours de ces dernières 
semaines, d'examiner dans 
quelle mesure une éventuelle 
reconnaissance par l'Italie de 
la République populaire chi- 
noise pourrait présenter des 
avantages pour son pays, par 
la conclusion, notamment, d'un 
accord commercial, 

Sur ce point également, des in- 
formations vont être données à 
Rome par M. Pietro Nenni qui, au 
retour de son voyage en U.R.S.S. 
et en Chine, a l'intention de faire 
connaître l'importance pour l'Ita- 
lie de l'ouverture des marchés 
orientaux. Or, bien que lié au par- 
ti communiste, M, Nenni a une 
situation personnelle assez forte 
dans les milieux politiques îta- 
liens, malgré ses étroites relations 
avec les communistes, pour qu'il 
soit écouté 

M. Foster Dulles demandera à 
ses interlocuteurs romains des 
précisions sur ces divers points, 
qui lui ont été signalés récemment 
par un rapport de l'ambassadeur 
des US.A., Mrs Booth-Luce, 

(Ezpress.) 





Notre agent de voyages nous l'avait dit : 
L'homme sensible à une bonne 
organisation voyage par KLM 





90:/. de nos passagers 
adoptent KLM sur recommandation. 


Votre Agent de Voyages s'occupera d'établir 
vos billets, de réserver vos places et vos chambres 


Je vois bien à son air 
que, cette fois, 
mon mari est vraiment 
s, content de son voyage, 

_ L'Agerit de Voyages 
devait savoir 
ce qu'il faisait en 
lui recommandant KLM, 


Les 35 années 
d'expérience aérienne 

de KLM sont 

votre garantie de voyages 
dont vous aimerez 

vous souvenir. 


“xs 


d'hôtel. C'est votre ‘ Conseil en Voyages ”, 
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Nice - Tél. 899-065 

Lille - Tél. 555-11 
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temps été assuré 


Londres 


train de constituer, avec l'appui 
soviétique, au Moyen-Orient. 


D'autre part, aux offres de li- 
vraison d'armes soviétiques, 
faites à l'Egypte, à la Syrie et 
au Liban, la Grande-Bretagne a 
décidé de repondre en fouxnis- 
sant des armes — et notamment 
des avions à réaction — 
l'Irak. 


Division 
en deux blocs 





Ainsi se confirme la division 
du hkoyen-Orient en deux 
camps : d'un côté, les adhérents 
au pacte turco-irakien de Bag- 
dad (Turquie, Irak, Pakistan et 
Iran, auxquels s'est jointe la 
Grande-Bretagne), de l'autre, les 
gouvernements qui ont adopté 
la ligne mp litique égyptienne et 
et dont certains viennent de sit- 
gner d'importantes conventions 
unifiant leur commandement 
militaire, comme c'est le cas de 


l'Egypte et de la Syrie. 


Cet accord sera prochainement 
étendu à l'Arabie séoudite et au 
Liban. Ces quatre pays-membres 
tenteront ensuite d'y attirer la 
Jordanie, à laquelle ils offrent 
déjà de combler le déficit an- 
nuel de son Trésor. 


C'est pour éviter que la Jorda- 
nie ne se joigne à ce deuxième 
groupe que sir Charles Keightley 
s'est rendu Aman. Il rap- 
pellera à la Jordanie les servi- 
ces que n'a cessé de lui rendre 
la Grande-Bretagne, notamment 
sur le plan militaire, en or 
sant la célèbre « Légion », 
dont le commandement a long- 

par Anglais 
naturalisé Jordanien Glubb 
Pacha. 


Cette situation sera peut-être 
évoquée le 19 novembre à Bag- 
dad. Il est, en effet, question 
que s'y réunissent à cette date 
les représentants des pays signa- 
taires du parti turco-irakien. 
Dans ce cas, M. Macmillan diri- 
gerait lui-même la délégation 
britannique. 


Devant cette course aux ar- 
mements, favorisée de tous 
côtés, l'inquiétude s'aggrave en 
Israël. « Il faut nous préparer 
pour le pire — et le semble 
imminent », a déc M. Moshe 
Sharett, ministre des Affaires 
étrangères d'Israël. 


Charges militaires 


accrues 





L'instabilité politique du 
Moyen-Orient, les risques de 
conflit israélo-arabe, risques 
qui ne cessent de grandir, obli- 
gent le gouvernement britanni- 
que non seulement à mainte- 
nir ses forces au Moyen-Orient, 
mais encore à les renforcer. 

Actuellement, il y a 21000 sol- 
dats anglais dans la zone du ca- 
nal de Suez, c'est-à-dire princi- 
palement à Chypre (6 batail- 
lons) et à Aden (2 bataillons). 
Ces forces, considérées corame 
désormais insuffisantes, pour- 
raient être augmentées et .le 
gouvernement court le risque, 
pour cette seule raison, de ne 


pouvoir, comme À} l'avait prévu, | 


diminuer le budget militaire en 
ce qui concerne les armes con- 
ventionnelles, pour en consacrer 
la plus grande part aux engins 
nucléaires et téléguidés. 








Course 
aux armes 
entre Israël 
et l'Egypte 










salaire pour le fonds d'arme- 
ment et les fonctionnaires 
d'un seul ministère, à Jérusa- 
lem, ont rassemblé l'argent 
nécessaire à l'achat d’un tank. 
(A.F.P.) 


Ci-dessus : une jeune volon- 
taire égyptienne fait 1n quête 
dans les rues du Caire. 








— 


Les syndicats chrétiens 
pour la semaine 


de cinq jours 


BERNE. — Le congrès de la 
Fédération internationale des 
syndicats chrétiens a voté, hier, 
une résolution demandant que 
«tout soit mis en œuvre pour 
obtenir la semaine de cinq jours, 
sans diminution de gain. Les 
progrès techniques et l'accrois- 
sement de la productivité ren- 
dent possible la réduction de la 
durée de travail dans la grande 
majorité des pays. (AF.P.), 


800 milliards 
de crédits 


pour l’Asie 


SINGAPOUR. — Les dix-sept 
ministres des pays membres du 
plan de Colombo (Asie) ont dé- 
cidé hier, au cours de la session 
finale de leur conférence, de re- 
conduire de quatre ans, jusqu'en 
1961, leur coopération technique 
et économique. 


Les dix-sept ministres ont esti- 
mé à plus de 800 milliards de 
francs les investissements produc- 
tifs des douze prochains mois, 
contre 750 milliards pour l'année 
révolne. Cette augmentation est 
rendue nécessaire par l'aceroisse- 
ment continu de la population 
(dix millions par an), aceroisse- 
ment qui neutralise les gains éco- 
nomiques. 


En plus de sa contribution de 
2,7 milliards, la Grande-Bretagne 
versera 7 milliards au chapitre de 
l'assistance technique. 





—— 


OFFICIERS MINISTÉRIELS 
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#7 


doit sen 
aller! 


LA campagne contre le statut 

européen a pris, dans presque 
toute In Sarre, l'aspect d'une 
offensive dirigée personnelle- 
ment contre le président du 
Conseil sarrois, M. Johannes 
Hoffmann (« Joho »). Les affi- 
ches des partis proallemands 
(photo ci-dessus) couvrent les 
murs de sa caricature, qui est 
évidemment plus facile à faire 
que celle d'un texte juridique, 

Cette campagne personnelle a 
deux raisons principales 1: M. 
Hoffmann est président du 
Conseil depuis six ans. Son ami- 
tié avec l'ambassadeur Grand- 
val, sa francophilie sont no- 
toires. La deuxième raison est 
que la campagne contre le sta- 
tut est exclusivement passion- 
nelle : elle ne fait appel qu'aux 
sentiments nationalistes des 
Sarrois. M. Hoffmann essale de 
leur parler raison. (Ci-contre, 
le président Hoffmann, 


2 
7 . La vi des tn 


EN SARRE 


SX CENT MILLE électeurs sar- 

rois auront demain à répondre 
À la question suivante : « Accep- 
tez-vous le statut européen de la 
Sarre, adopté par le gouvernement 
allemand et le gouvernement fran- 
çais le 23 octobre 1954, avec l'ap- 
probation du gouvernement sar- 
rois ? » 

Le vote sera acquis à la majorité 
relative des suffrages valablement 
exprimés. Cette mesure, qui enlève 
toute valeur aux bulletins blancs, 
a pour objet de convaincre les 
hésitants à ne pas s'abstenir, 

Les résultats provisoires du 


scrutin seront copnus dimanche, 
vers minuit. 

Si le statut européen de la Sarre 
est adopté, il restera en vigueur 
jusqu'à la signature du traité de 
paix avec ane Allemagne réunifiée, 


Si la réponse est « non », la 
thèse du Quai d'Orsay est alors la 
suivante : maintien du statu quo, 
c'est-à-dire des accords de Moscou 
de 1947 portant rattachement éco- 
nomique de la Sarre à la France 
jusqu'à la signature du traité de 
paix. En fait, les conséquences du 
rejet peuvent être plus graves à il 


mettrait en cause la situation de 
la France à l'U.E.0. Le Parlement 
n'a en effet ratifié les accords 
créant l'Union Européenne Occi- 
dentale que parce que le gouverne- 
ment Mendès France avait obtenu 
que soit réglé, par la convention 
franco-allemande soumise au réfé- 
rendum de dimanche, le « préala- 
ble sarrois », 


La thèse du gouvernement alle- 
mand est qu'il. sera mécessaire 
d'ouvrir des négociations avec la 
France pour se mettre d'accord 
sur une solution de rechange, 


(Correspondance spéciale 
Express.) 


E football est un sport 
national en U.R.SS. 
depuis plusieurs dé- 

cades déjà. Mais jusqu’à la 
fin de la deuxième guerre 
mondiale, à une ou deux 
exceptions près, les foot- 
balleurs soviétiques ne se 
produisirent jamais en Oc- 
cident. 

Le football soviétique, 
c’est avant tout le football 
de Moscou. Sur douze équi- 
pes qui, actuellement, com- 
posent la division nationa- 
le, les cinq meilleures sont 
de la capitale soviétique. 


Dynamo, 
le «Racing » russe 


Dynamo est la plus connue. C’est 
un peu le « Racing » russe, Elle fut 
la première à partir à la conquête 
de l'Occident immédiatement après 


Les partis en présence 


@ EN FAVEUR DU STATUT 1: 
Le parti chrétien démocrate popu- 
laire. C'est le parti du président 
du Conseil, M. Johannes Hoffmann. 
« Nous sommes les meilleurs Alle- 
mands, a déclaré celui-ci, nous qui 
travaillons à la réconciliation 
franco-allemande. » 


Le parti soctaliste sarrois et trois 
partis indépendants se sont asso- 
ciés à la campagne proeuropéenne 
du président Hoffmann. 


DEMAIN: UNE BATAILLE, 


la fin de la guerre. 
matches en Angleterre (de 
et un nul) constituérent 
titre de gloire du football 
Le Spartak vient immé 
après. Lui aussi, à plus 
ses, a affronté les :chamÿ 
dentaux, notamment les 1 
les Anglais, L'équipe de 
centrale de l'Armée rougt 
tisée récemment «'MaisC1 
de l’armée soviétique ») € 
dérée comme la plus dure 
redoutable en match de © 
année encore elle vient de 
ce trophée en battant | 
Dynamo par deux buts & 
deux autres équipes m0 
Torpedo, attachée en 1? 
syndicat des industries ai 
et qui recrute ses joueurs 
travailleurs de l'usine S 
comotiv, équipe du 8 
chemins de fer, sont des 
toujours redoutables et qu 
parfois à s'approcher du 
champion de l'U.R.S.S, & 

Fr la prem 


Une équipe inv 
de cing el 


Pendant les premièréhft Premier 
d’après-guerre, les B 
fusaient à adopter le 
l’équipe nationale. Ils 
Dynamo ou à Spartak maines 
représenter les couleurs égalem 
S.S. dans les rencontré mticnale 
tionales, en se bernant use cle m 
forcer par un ou dE YURSS. 
extérieurs. B: contre 


Ainsi, pour sa tournée im (gagn 
terre, en 1945, Dynam ne de 1 


baux footbal 
deux virt 


prétendre 
, formée 


(score re 


© CONTRE LE STATUS pas, déc 
parti démocrate chrétien Mdlectorat 
dirigé par le Dr Ney, 4 
adversaires reprochent d# 
profrançais en 1945. 

Le parti social démocrél 
S.), dont le leader, M. Curt 
a dit : « Aussi longtemps 
Lorraine restera françaisé 
sera allemande, » 

Le parti démocrate #® devront 

, dirigé par un ancié dans leur } 

a déjà « fait » le référPÆres sero! 
1935 pour le compte de l'Aaln d'évite 
d'alors, le Dr Schn: ider, M, mais d 





JUEL, UN MAT 


aux footballeurs de l’armée 
Be deux virtuoses de l'époque, 
Bobrow et Grigori Fiedotow. 
, Spartak, pour sa tournée 
Minavie, ou C.D.K.A, aux 
étaient toujours renforcées 
ques vedettes des autres 


à ce système, les Russes 

prétendre que leur équipe 
tique ») 4 , formée pour la première 
plus dure 4 #4, est encore invaincue. 


ns de aux Jeux Olympiques à 


. , en 1952, les footballeurs 
ge iffques se sont inclinés de- 
: iles Yougoslaves (3 à 1), on 
dira à Moscou que ce fut 
taite de Dynamo et non pas 
RSS, 


matches nuls 
vec la Hongrie 


nationale soviétique, for- 

la première fois par les 
de cinq clubs différents, a 
premier match en septem- 
contre la Suède au stade 
imo à Moscou et elle l'a 
{score record : 7 à 0). 


#maines plus tard, elle a 
s'couleui té écalement à Moscou 
rencontré mationale de la Hongrie et 
> borne ye clle match nul (1 à 1). 

ou def S.S. a joué quatre 
contre la Suède à 


tournée im (gagné 6 à 0), contre. 


Dynamo ème de l'Ouest à Moscou 


5 pas, déclare-t-il, deve- 
“lectorat français. » 


res manœuvres 


lille du scrutin, et pour 
Pius de poids à leur geste, 
“préfets sarrois (sur sept) 
# le parti de M. Hoffmann 
4 la C.D.U. proallemande, 
‘électeurs ne résidant pas 
crate SRE devront se rendre à 
un ancieè, ns leur pays d’origine 1! 
le référPAres seront fermées di- 
” l'éviter l’arrivée, non 

de manifestants. 


. M. Curt 
longtemps 
rançaisé, 


(gagné 3 à 2), contre l'Inde à Mos- 
cou (gagné 11 à 1) et contre la 
Hongrie à Budapest (de nouveau 
terminé par un match nul : 1 à 1). 


Le plus redoutable joueur de 
l'équipe qui va rencontrer la 


Eäwara show,  ani-centre 
de l’équipe de Torpedo, qui n’a 
que 19 ans. 


Un phénomène : 
Netto du _Spartak 


A ses côtés, le footballeur le plus 
populaire de Moscou et de l'URSS. 
idole des foules suviétiques, Igor 
Netto, demi-gauche de l'équipe de 
Spartak et capitaine de l’équipe na- 
tionale. Netto est un véritable phé- 
nomène du football. Non seulement 
il constitue un obstacle infranchis- 
sable pour la ligne d'avants des 
adversaires, mais il est aussi un 
buteur extrêmement efficace. De 
plus, il sait mieux que quiconque 
lancer les deux ailiers de l'équipe 
nationale, Tatouchine et Anatole 
Iline, qui sont également ses parte- 
naires dans l'équipe de Spartak. 


Quant à la défense, elle reposait, 
Jusqu'ici, sur Yachine, gardien de but 
de Dynamo, un géant de 1 m. 84, 
qu'on appelait à Moscou « l'homme 
caoutchouc ». Mais il ne jouera pas 
contre la France, son tempérament 
l'ayant emporté au cours du match 
final de la coupe de l'URSS. pên- 
dant lequel il se rendit coupable de 
brutalités, puis d'injures à l'égard de 
l'arbitre. 


Vers le titre 
olympique 


I1 sera remplacé pgr le gardien 
de but de la C.D.K.A,, Razinski, 
qu'on connait moins bien (voir 

hoto ci-dessus) et dont on «a 

utes les raisons (le croire qu’il 
est d'une classe inférieure, 


Les deux arrières Porkounow et 
Bachachkine ont un grande expé- 
rience des matches internationaux 
et ont joué dans les six rencontres 
que l'équipe nationale de l'URSS. 
a disputées depuis : 1944, 

Les Moscovites ; croient l'équipe 
russe capable d'emporter l'année 
prochaine le titre olympique. Le 
match contre la France est consi- 
déré par eux comme une étape déci- 
sive sur ce chemin, 


(#1 


‘L'ennemi n° 1 des Français 


Le célèbre gardien de but Yachine ayant été suspendu pour brutalité, 

c'est son jeune remplaçant Razinski (qu'on voit ici sur notre photo 

au cours de la finale de la coupe de l'URSS. gagnée par son équipe) 
qui gardera les buts soviétiques. 


(Voir en page 11 l'article de notre envoyé spécial Jean QUITTARD.) 


Diem et 
Bao Dai 


IMANCHE 28 octobre, le Viet- 
D nam a lui aussi son référen- 
dum. Cinq millions d'élec- 
teurs, laborieusement recensés de- 
puis six mois, sont appelés à choi- 
sir leur chef d'Etat. È 
Les « candidats » sont : Bao Dai, 
chef de l'Etat officiel, traditionnel 
et légal, et M. Ngo Dinh Diem, 
chef de gouvernement (nommé, 
puis désavoué par Bao Dai). 
Annoncé le 6 octobre, cet étrange 
référendum a provoqué, très tar- 
divement, une réaction de Bao 
Dai, cette fois directement mena- 
cé : par décret du 15 octobre, il 
a révoqué M. Diem et annulé les 
pleins pouvoirs qu'il lui avait ac- 
cordés. Mais M. Diem n'a pas paru 
s'émouvoir beaucoup de cette me- 
sure qui enlève pourtant à son 
gouvernement la dernière parcelle 
de légalité dont il disposait en- 
core. 


Vainqueur 
pour combien de temps 


Diem aujourd'hui semble plus 
fort qu'il ne Va inmais été. El 
jouit de la confiance entière de 
Washington. Il n écarté tous 
ses adversaires locaux, « domes- 
tiqué » l'armée, éliminé les 
sectes Binh Xuyen et Hon Hno, 
décapité le Cnodaisme. Il y à 
#9 chances sur 100 pour que 
Bao Dai, déjà pratiquement 
exclu de ln scène depuis six 
mois, ne soit plus dimanche soir 
qu'un nouveau souverain en 
exil, Diem a donc in voie libre. 
Pour combien de temps ? 


Son pouvoir absolu semble en 
effet précaire. Si la population 
avait vu avec faveur l'instauration 
du régime diemiste, le comporte- 
ment du nouveau gouvernement 
lui a apporté de sérieuses décep- 
tions. Cependant Diem ne laisse à 
ce mécontentement aucun moyen 
de s'exprimer. Il fait le jeu du 
Vietminh, vers qui, en désespoir 
de cause, risquent de se tourner 
toutes les forces nationalistes. 


Ctcontre : M. Ngo Dinh Diem 

prononçant un discours le jour 

de son investiture, sous le por 
trait de Bao Dai. 


< 








LE CINÉMA FRANÇAIS A LÉNINGRAD 
 Darrou! Darrou ! 
Fanfan la Tulipe ! ” 


(De notre correspondant spécial) 


LENINGRAD. 


ARROU ! Darrou ! Fanfan la Tulipe. » Les spectateurs 

« de Léningrad ont à leur tour acclamé les vedettes 
françaises venues assister, hier vendredi, en fin d’après- 

midi, à une projection du film de Danielle Darrieux et Gérard 
Philipe « Le Rouge et le Noir », au cinéma « Vielikan », situé 





LU POUR VOUS 


Araignées et 
Indiens écoutent 


Mozart 


© BOLIVIE, de Cyn- 
thia Fain. Ed Arthaud, 
252 p., 32 P. hélio, 
1100 fr. 


Les Indiens Moré, qui habi- 
tent la région du rio Guaporé, 
ia moins accessible de la Boli- 
vie, ont massacré 500 personnes 
entre 1900 et 1935. 

En décembre 1937, un gentil- 
homme bolivien, don Luis de 
Leigué, issu d'une famille 
d'origine française intallée à 


$ Santa Cruz de la Sierra, décida £ 
de vouer son existence aux 1 


diens Moré, Accompagné de sa 
femme et de six compagnons, 
il se fixa à Puerto Moré, défri- 
Cha la forêt, bâtit une cabane 
Ê et prit contact avec une fa- 
Ë mile d'indigènes. 
£ Bientôt, les parents 


Yolanda. Les Indiens nomades 
mirent plusieurs années à ap 
prendre certains métiers, à bA- 
Étir des maisons où à travailler 
le sol, En 1939, le centre agri- 
: cole de Monte Azul était fondé. 
Don Luis spécialisa les Indiens 
et les fit travailler à des heu- 
res régulières : il en fit des 
fermiers, des büûcherons, des 
charpentiers, des ménagères, 
des postiers, etc. 

Aujourd'hui, la commumauté 
possède 80 têtes de bétail et 
25 chevaux, produit 2 tonnes 
de caoutchouc par an, cultive 
des céréales et des légumes. 
Les enfants vivent dans des 
maisons séparées et mangent 
dans un réfectoire commun. 
Les filles confectionnent les vê- 
tements de tous, 


Schweitzer 
ou socialisme ? 


Cette expérience, unique en 
son genre, qui tient à la fois 
de celle du docteur Schweltser 
et d'une communauté socia- 
liste, se développe sans cesse. 
Le groupe, qui comptait 95 per- 
sonnes en 1942 en comptait 135 
en 1951, Chaque père de fa- 
mille est aujourd'hui proprié- 
taire d'une vaste étendue ce 
terrain prise sur la forêt. Les 
femmes indiennes ne pratiquent 
plus l'avortement ni ne tuent 
les petites filles À leur venue 
au monde. 

Don Luis n'est pas seule- 
ment parvenu à apprivoiser les 
:Indiens les plus terribles de 
Él'Amérique du Sud ; les plus 
É horribles bêtes de la création 
sont devenues ses amies, C'est 
ainsi que le personnage le plus # 
fidèle de la chapelle de la 3 


w 


« 


munauté est un bon de 7 mè- 
tres de long, Lorsque, le soir, 
&don Luis passe des disques 
sur le gramophone, on voit £ 
un grand nombre d'araignées 
(dont le corps a la grosseur 
d'un œuf de pigeon) se rap- 
procher et écouter en donnant 
les signes du plus grand inté- 
6 rèt. Araignées et Indiens écou- 
tent Mozart dans un silence 
religieux, 

Cette anecdote est racontée 
par Mme Cynthia Fain dans 

« Bolivie », G. v. 
AAAAIAN TA RLIAANA ALL ALAN AAAAAAMAR LAX A AAAAAAAIARAARANNAARANX LA RARANARRARN 


x 






Moré 5 
confièrent leurs enfants à doña 3 


AAAALANAN AAA TAANAARANA AAA NIANR ANA AAA NAN AN 


en face du Parc Lénine, 


Comme son nom l'indique 
(Vielikan signifie géant), la salle 
est de vastes proportions : ancien 
opéra du XIX' siècle, elle con 
tient 2.000 fauteuils s'’étageant de 
l'orchestre au troisième balcon. 
Comme celle de Moscou, elle ne 
désemplit pas depuis Hindi der- 
nier où elle a commencé à pré- 
senter des films français, la pre- 
mière séance commençant à 
B heures du matin, la dernière 
à minuit et demi, C'est le seul 
cinéma de Léningrad consacré à 
la semaine du Cinéma français, 
Mais dès que celle-ci sera termi- 
née, il est décidé que 40 salles 
en même temps reprendront nos 
productions. 


— Heureux homme, murmu- 
rait mélancoliquement Jacques 
Flaud en parlant du directeur de 
la cinématographie soviétique, 
qui peut, en appuyant sur un 
bouton, décider du programme 
de toute une ville ! 


Dans la matinée, la délégation 
arrivée la veille de Kiev avait 
visité Léningrad par un temps 
assez froid mais ensoleillé, De. la 
perspective Nevski, des haies de 
piétons se formaient pour la voir 
passer. 


Les hommes 





ne regardent 
jamais les femmes 


« Une des choses qui me frap- 
pent le plus dans ce pays, me 
confiait Nicole Courcel, c'est que, 
en dehors de nous qui sommes 
là en attraction, jamais les hom- 
mes ne regardent les femmes. Il 
est vrai. » 


Il est vrai que son trois-quarts 
en cuir blanc doublé de fourru- 
re, le manteau de vison de Da- 
nielle Darrieux et le bonnet 
écossais de Dany Robin tran- 
chaient nettement dans le décor. 


On nous conduisit en car jus- 
qu’au bord du golfe de Finlande 
admirer le stade, juste sujet 
d'orgueil des Léningradiens, qui 
n'a pas moins de 120.000 places, 
dominé d'un gigantesque portrait 
de Lénine qui a remplacé celui 
de Malenkov, qui se trouvait là 
l'an dernier, Au retour, nous 
nous arrêtâmes devant le cui- 
rassé « Aurore » d'où fut tiré, 
en 1917, le premier coup de ca- 
non de la révelution, annonçant, 
comme le spécifie la plaque qui 
est apposée, « l'aube d'une nou- 
velle ère ». 


Nos guides ont beaucoup re- 
gretté de ne pouvoir nous faire 
prendre un métro qui vient 
d'être achevé et dont les stations 
sont, paraît-il, aussi somptueuses 
que celles de Moscou. Mais il 
ne sera inauguré que le 7 no- 
vembre pour la fête nationale. 


« Nous nous consolerons avec 
l'Ermitage », conclut philosophi- 
quement Danielle Darrieux, Et, 
l'après-midi, toute la délégation 
put aller visiter le musée, l'un 
des plus beaux du monde, plus 
riche en Rembrandt qu'Amster- 
dam ou La Haye, en Poussin que 
le Louvre, en Titien que l'Aca- 
démie de Venise. 


Dimanche soir, les cinéastes 
français quitteront Léningrad 
pour Moscou où ils assisteront, 
l'après-midi, au match de foot- 
ball France-URSS. dont Jean 

ittard vous parle d'autre part. 
(Voir pp. 6-7.) 








PROBLEME N°8 
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Horisontalement. — 1, Un cer- 
veau est à sa tête, — 2, Baba, — 


3, Ce qu'un roi à moustaches a 
le pouvoir de faire (au propre), — 
4. Réunion de trois points, — 5. 
On en élève avec du foin dans les 
champs, 


MOTS 
CROISÉS 


SOLUTION N° 7 


sont 
rouille. — 2, Ça va mal quand il sif- 
fle. — 3. On y casse du sucre, — 
4. Est doublé dans une opérette, 
— 65, Tristes quand ils sont pau- 
vres, 





Verticalement. — 1, Ses trésors 
dorés, mais craignent la 
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L'avez- vous 
entendue 
chanter ? 


tournent de temps 


qu’elle chante en 


Les Parisiens l'ont vue danser lorsqu'elle apparte- 
nait à la troupe de Katherine Dunham. 
Meilleures ventes du mois chez les disquaires, 
les chanteurs : Eddie Constantine (et sa fille 
Georges Brassens (toujours lui) et Amalia 
Rodriguez (les sados portugais 









Les clients des magasins de disques qui hésitent 
gravement entre deux concertos brandebourgeois 
en temps la tête, surpris, en 
entendant s'échapper des cabines d'écoute une plainte 
modulée par une voix étrange : c’est celle d'Eartha 
Kitt, qui est en train de devenir un « best-seller » du 
disque avec son enregistrement de «C'est si bon», 








PARIS en parle... 


Ce 
| sin 





Cobaye de l'Unesco au 


Limoges 
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Festival de musique légère 
à Stuttgart 


OUS les auspices de 


, la « Semaine de la Mu- 


Radio-Stuttgart 
sique Légère » vient de réunir des compositeurs et des artistes 
. du monde entier. Il y avait du côté français : Richard Bla- 
reau, la harpiste Lily Laskine, Jack Dieval, le flûtiste Roger 
Bourdin qui ont présenté des compositions de Maurice Thiriet, 


Jean-Michel Damase, Paul Bon- 
neau, outre celles de Darius 
Milhaud, Pierné, Debussy, etc, 


Le terme de « musique légère » 
ne signifie pas, en Allemagne 
comme chez nous, une musique 
exclusivement d'opérette et de 
chansons. Elle incluait cette an- 
née des maîtres classiques, comme 
Richard Strauss, Enesco, Honneg- 
ger. Par contre, ce festival com- 
portait également deg œuvres de 
Kurt Weill, Gershwin, Künnecke. 

Des créations faites durant 
cette semaine de musique légère, 
j'ai aimé particulièrement les 
« Excursions dans l'Hier » de 
Carste, compositeur plein d'esprit 
et de savoir-faire, les composi- 
tions d'Eugène Bodart et une 
étonnante « Madame » de Klaus 
Wüsthoff, satire de la vie d'une 
femme snob, d'un humour ct 
d'une drôlerie raffinés, Deux au- 
tres œuvres m'ont au contraire 
affligé : « Cabloco » de Bernd 
Alois Zimmermann, cacophonie in- 
descriptible et « Valse pour el- 
les » de Bob Astor, d'une plati- 
tude et d'un amateurisme désar- 
mants, 

Cinq orchestres, sept chefs, 
vingt-huit solistes avaient été 
conviés dans l'auditoritum uiltra- 
moderne de la Villa Berg ; les 
concerts étaient retransmis par 
trente stations internationales. 


J.-C. k. 


PRESENCE AFRICAINE 


Le N° 3 vient de paraître 


17, rue de Chaligny 
PARIS (XII°) 











EXPOSITIONS 


GALERIE LOUIS CARRE 
10, Avenue de Messine, 8° 
GLARNER : rythme de New-York 


Galerie CHARDIN, 36, rue de Seine 


G. SARRADE jusqu'au 3-11. 





GALERIE MAEGHT 
Spies gravures, dessins de 
MATISSE, KANDINSKY, CHAGALL, 


MIRO, GIACOMETTI, BAZAINE, 
UBAC, PALAZUELO. 





GALERIE MARFOREN 
91, fg Saint-Honoré 


LOURADOUR 


« Versailles insolite » 
Peintures - Dessins - Gouaches 












LE JOURNALISME 
TOUTES SES SPECIALISATIONS 
TOUTES SES TECHNIQUES 
SONT ENSEIGNEES por DES 
JOURNALISTES A 


L'ÉGOLE 


DES MÉTIERS DE PRESSE 
43, rue Laffitte - PARIS-9' LAM.95-47 


Demandez le brochure EX 13 





recoit le 


TL N.P. et J. Vilar 


OUR la première fois, un 


projet-pilote d'expansion 

artistique a été appliqué 
par l’'U.N.E-S.C.O., qui a choi- 
si la Haute-Vienne comme 
terrain d'expérience. 

Limoges, ville moyenne type 
(intellectuelle à cause de ses 
écoles de médecine et de droit, 
et industrielle), a ainsi acclamé 
la troupe de Jean Vilar, qui «a 
joué Don Juan et L'Etourdi de- 
vant 2.000 rsonnes. De nom- 
breux rappels et des applaudis- 
sements enthousiastes ont salué 
ces deux spectacles, qui seront 
encore suivis de Macbeth. 

Après ces trois représentations, 
l'Unesco organisera, dans chacun 
des 29 cantons la Haute- 
Vienne, des expositions, montrant 
40 tableaux des plus grands pein- 
tres de Corot à nos jours, com- 
mentés par les attachés des mu- 
sées français. 

Enfin, pendant quinze mois, 
une exposition de reproductions 
des peintres de la même période 
et une disco ue ambulante 
circuleront dans les plus petits 
centres du département. 

Les réactions de la population 
seront minutieusement analysées 
et, si l'expérience s'avère con- 
cluante, l'Unesco l’instituera dans 
d’autres pays. 
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Un problème : 
le génie 
d’Art Tatum 


@ Art Tatum Trio. 
(Coral. CVM 40.007. 
33 t1/3). 


On n'a pas vu, depuis long- 
un musicien de jazz si 
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crient au génie, les autres, 
avec moins d’enthousiasme 
Zmais souvent plus de raison, 
suggèrent qu'une si grande vir- 
tuosité pourrait bien masquer 
une réelle carence du côté de 
l'inspiration, En jazz, trop 
£d'habileté incite souvent à 
quelque méfiance : on admet 
la défaillance d'exécution parce 
qu'elle garantit, semble-t-il, la 
sincérité de l'artiste, On souf- 
fre que l'improvisateur tente 
plus que ne lui permet sa tech- 
nique instrumentale, car c'est 
‘a preuve qu'il est bien « pos- 
sédé » par son idée musicale. 
Art Tatum joue trop bien du 
£ piano. Sa virtuosité n'a peut- 
É d'égale que la vélocité 2 
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d'Oscar Peterson, Mais, que se 
cache-t-il derrière cette perfec- 
tion ? 


On aurait peut-être pu s'en 
rendre compte cette semaine, à 
Paris, où Tatum devait don- 
ner deux concerts, encore que 
la présence d'un public eût 
sans doute donné lieu à un éta- 
lage déconcertant de virtuosité 
pure. Ces concerts sont annu- 
lés, 


| L'amateur pourra se consoler | 
| | 
| 1 
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en choisissant parmi l'impo- 

sante production de ‘Tatum 

qu'offrent les disquaires ces 

enregistrements de janvier 1944. 

Soutenu, muis . peut-être aussi 

retenu, par l'excellent guita- 3 

riste moderne Tiny Grimes et 7 

la célèbre « basse chantante » 

de Slam Stewart, Tatum mon- 2 

tre là qu'il peut mettre sa tech- 7 

nique éblouissante au service $ 
£d'un art authentique, Dans ces 7 
Zimprovisations sur des thèmes Z 
aussi classiques que « After Z 
£ you've gone », « Honey Suckle À 

Rose », etc., les incontestables 4 

qualités qui font d'Art Tatum 3 

un des plus grand pianistes de 5 

jazz apparaissent mieux  : 

c'est, par delà l'utilisation un 3 

peu agaÇçante des clichés et du 3 

« remplissage »> mélodique, un 3 

swing intense, un sens aigu de 

« l'idée » harmonique et une 

manière purement pianistique 

de se servir du clavier, 

Ce n'est certes pas suffisant 
pour faire d'Art Tatum un des 
génies de la musique de jazz 

les pianistes 


Mais, de tous 


noirs, il reste certainement le À 
Éplus « pianiste ». 4 


2 


François MALLET. 
4 
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Ce n'est € 
hélas, c'est ! 
Tandis que 


faim, son : 
FMais sa fill 
Spersuade le 
Fjeune homn 
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ce matin 


Faulkner débute au théâtre 
avec un Requiem 


ES spectateurs zurichois ont assisté, cette semaine, à une 
double première : « Requiem », qu'on leur présentait en 
première mondiale, marquait en même temps les débuts 

du célèbre romancier américain William Faulkner au théâtre. 


Au cours du Festival de Paris, 
cet été, la critique avait apprécié 
les efforts d'innovation du Schau- 
spielhaus de ‘ Zurich, considéré 
comme un des meilleurs théâtres 
de langue allemande et réputé 





AU CINEMA 


6 A l'Est d’Eden 


@ Film américain d'Elin Kazan, avec Julie Harris, James 
Dean, Raymond Massey. 


Le spectacle commence par un « cinémascope » documentaire. 
Excellente entrée en matière : notre œùl s'habitue aux vastes . 
sages horizontaux, et c'est préparés que nous accueillons les longues ? 
images d'Elia Kazan. Disons-le d'abord : Elia Kazan «a su. utiliser { 
le einémascope. On serait tenté de parler de certains plans comme * 
de tableaux : le champ de haricots, le train de laittes, profil de'{ 
Cain sur le ciel, la Mexicaine aux fleurs jaunes. Mieux Elia ! 
Kazan a réussi à transformer l'intérieur d'ane pièce en payasage 
horizontal. Tout cet espace irrémédiable entre le père trop vertueux 
et le fils trop maudit. 


Adam, Cain et Abel 





e- AU THÉATRE 
Les poissons 
U . 
d’or 


@ Une pièce en 2 ac- 
un | tes et 11 tableaux 
lc 





de M. René Aubert 
au Théâtre en Rond. 


Gary Cooper 
va tourner à Paris 


e n’est qu'une féerie, mais, 


à DORE de AD es 


Énélas, c'est une féerie pensante. Bien qu'elle se passe en 1917 et aux US.A. (l'Amérique entre 


puis que le. rerpapa. Rue pour son esprit d'avant-garde en guerre), l'histoire est biblique. Steinbeck, l'auteur du roman 

lboquet, son euple a , 4 Gary Cooper qui tourne actuel- ; ; k st Dibrique.. È 
| Le NULS, Er ins. Le CR M ve & à lement à Hollywood « The friend- SCIE ne F ee pt Kazan , le ee pas. Le père 
pe Fais sa fille, la douce Coelia, nca y oui eut d'idée de farel lY Persuasion » sous la direction MOD « Âvibete sichée. le Pratt Dole de roule Ge Ale Val 
roit, persuade le beau Marco, un de Fanlines Le PA cudaste e Pr ve: + ra est tout bon, l'autre tout henpelés, Air connue Die, allendten ? É 
amé june homme auquel de mau- — il a écrit, en particulier, le scé- ac Guire, quittera les, Etats- Caïn est-il tout mauvais ? S'il est méchant, n'est-ce pas faute! 


Unis pour tourner à Partis, en 
mars prochain, aux côtés d’Au- 
drey Heépburn, « Ariane», jeune 


Svaises lectures ont inspiré un d'amour ? On reconnaît ici le problème-clé de la jeunesse détin- ? 
quante. 


Dieu merci, d'extraordinaires images et Le jeu de James Dean, * 


nario de « Le grand sommeéil », 


i a 
l'un des meïllèurs fflms+e noirs » 


de- orgueil prométhéen, de tuer 


le vieux Grigoua, 


om json oncle, J à — un auteur dramatique. s 

dis- ÿqui pèche des poissons ‘or Il faut dire que « Réquiem pour fille russe », d'après le romande sale gosse adorable et pathétique, jeune Caïn transformé en un ; 
tiné grâce à un flot POS Ain- une nonne », malgré son carac-| Claude Anet, sous la direction de Dargelos qu'aimerait Cocteau, noient ce problème. Le début du 
ont gi fait, les poissons d'or ali- tère romanesque, se rapprochait | Billy Wilder. film, même, est étonnant, Ü promet beaucoup. La suite, grâce à 
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: mentent le ++ À royal. Le considérablement d’une pièce, | Gary Cooper ira ensuite en quelques scènes d'une belle violence, tient la plupart de ces pro 
- djeune Marco, as, est el puisque, après quelques pages qui! Afrique avec Howard Hawks et messes. Pas la fin. Comme dans « Sur les Quais », Katan veut à! 
en fdamné à mort NE ‘oi DES situaient les lieux et les persoù-| Humphrey Bogart. Le metteur en| % foutes forces que soh voyou soit touché par la grâce. Nons ne ? 
ste- get il ne ne sauvé qu'après nages, l'ensemble de l'action $e! scène de «Scarface» veut, là- £ sommes pas « contre ». Malheureusement, tout alors verse dans un! 
favoir confessé ses erreurs pas- déroulait en dialogues, bas, réaliser un film de chasse et 2 bredouillis sentimental, dans un larmoiement qui gagnent jus-£ 
ant sé ( Mes chers hiloso- Fes £ { i ; ; ; ; 
Éai Îsées (<« o j - pailos < Requiem » est une suite de| d'aventures inspiré par la célè- £ qu'aux images. Le chenapan de « Sur les Quais » devenait un 

bphes.. seriez-vous les impos- « Sanctuaire », On se rappelle| } h he d'anim I £ Christ; Caïn devient une infirmière, On espérait mieux. 
mn - teurs de l'essentiel ? ») et son ue dans roma Temp! re photographe animaux a, £ 
nu- amour pour Coelia. q À 2 . n, emple, une | qui a trouvé la mort il y a quel-| £ LES CINQ. 

è Z jeune e e onne famille Su- ques mois. Lure“ A 


diste, fut tonduite par des gang- 
sters dans une maison de tolé- 
rance et libérée bien malgré elle ; 
le « mal » a été victorieux. 

Cette fois-ci, Temple est mariée 
bourgeoïsement, mais lorsque le 
« monde du péché » s'approche, 
elle est toute prête à abandonner 
son mari et ses enfants. Elle n'est 
sauvée que par le sacrifice de la 
nourrice noire- de ses enfants, une 
ancienne prostituée. 

La pièce et sa signification spi- 
ritualiste a considérablement éton- 
né le public de Zurich, qui igno:. 
rait cette dernière évolution de 
Faulkner, laquelle se manifeste 
également dans « Une Fable », 
son roman le plus récent, où il 
retrace l'histoire de la passion 
dans un milieu moderne, Les ac- 
clamations de la salle -s'aûres- 
saient donc surtout aux acteurs 
et à la remarquable mise en scène 
de Leopold Lindtberg, 
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nte ÎM, René Aubert pense sans 
tits Fdoute à vous, cher Camus : et 
ù nous pensons à Guignol. C'est 
ion un Fantasio. aux semelles de 
ées plomb, où la poésie est devenue 
PR bavardage prétentieux et l'iro- 
si nie satire sans force. 

Le Théâtre en Rond est un 
beau jouet encore assez neuf, 
Fdont M, André Villiers (le met- 
teur en scène) et Mme Paquita 
Ciaude jouent avec ingéniosité 
Set intelligence : mais ce n'est 
Spas un cercle magique dans le- 
Îquel on pourrait faire surgir 
June pièce du néant. Dans deux 
rôles secondaires, M, Daniel 
SEmilfork et M, Marc Eyraud 
sont tout à fait excellents, 


Robert KANTERS. 


mm AU CIRQUE 


5 
Cochons, clowns! 


AJOCÉPENT III É TTOTEN . 


et acrobates 


Entre les lions et les tigres ! 
habituels, Medrano propose un À 
amusant numéro de cochons À 
dressés, C'est Albert Hoppe 
qui manie cette bizarre troupe, 
nous rappelant Sobbot et son 
fameux cochon savant, Trois 
nouveaux clowns : Alex, Simy : 
et Charly, accompagnés par = 
l'orchestre Jean Laporte, mo- 
dernisent le genre. Leur sketch 
s'intitule : « Ça c'est du einé- 
rama, » 





PUS - 3 PER 


AU CONCERT 
Récital 
Gieseking 


Au Cirque d'Hiver, dont Île ! 
décor vient de servir au tour- 
nage du film de Carol Reed, 
« Trapèze », les frères Bou- 
£glione présentent une ménage- ? 
rie toujours aussi splendide, 


Notre sélection 
LES FILMS A VOIR 


e En première exclusivité : 


2 LS. 











Il ne peut faire de doute que 
le jeu de Waïlter Gieseking re- 
Sprésente l’un des sommets de 
l'art pianistique de notre 
Stemps. Il se peut même, qu'à 
certains égards, Gieseking soit 
Île plus grand pianiste que lon 
Spuisse entendre. 

C'est que, en effet, d'un 
point de vue purement techni- 
Îque, il incarne au plus haut 
fdegré la perfection sur le plan 
de l'égalité sonore, du legato 
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Marty (la poésie quotidienne): 
20.000 lieues sous les mers (Jules 
Verne); Place au cinérama (une 
attraction): Comicos (les cou- 
lisses du théâtre): Courrier du 
cœur (tendre Fellini), 


e Nous vous rappelons : 


Freneh-Cancan (Royal-Hauss- 
mann); Hôtel du Nord (Cham- 
pollion):  Occupe-toi d'Amélie 
(Val-de-Grâce); Du Rififi chez les 
hommes (Lux, Denfert): L'Ex- 
travagant Mr Deeds (Club): Sur 
les quais (Aecacias): Vacances ro- 











dans le style brutal et même 
sauvage qui convient, Les frè- 
res Fanni, souples acrobnates 
équestres, ont de la grâce, Les 
Françini et Pipo, Dario et Mi- 
mile font rire, 


À partir du 15 décembre, un 
Festival mondial des jeux de 
ln piste aura leu au Palais 
des Sports, Ce « show » sen- 
sationnel, monté par Pierre 
È Andrieu, permettra de voir des 

attractions internationales en 
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Île plus accompli et — de ma- ‘ , + Nobles: 
faière générale — du « méca- oblige (Studie-Bertrand): Marcee Rcore jamais présentées en 
Fnisme + le plus homogène qui lin, pain et vin (Reflets, Holly- France. 
$soit, Moins brillant et moins wood): La Strada (Ciné-Etoile) ; il ADRIAN. 
Épuissant que certains autres ne d = cycliste (Bonaparte) ; È 
Êgrands pianistes d'aujourd'hui me + À + Ces deux chiens sont les héros du nouveau grand dessein animé À 
F(Horowitz, Backhaus), d'une Universités (Pagode) ; de Walt Disney, La Belle et le clochard, qui sortira à Paris pour & snmbystes 
fmusicalité moins profonde que : les fêtes de Noël, en même temps que le documentaire Images È 

de la Suisse D ALLIE LL 122111201007 


Île regretté Artur Schnabel, il 
Îles dépasse tous par cette 
science unique de la continuité 
dans le passage d’un doigt à 
l'autre qui arrive à vous faire 
oublier par moments qu'un 
pianiste se sert tout de même 
de deux mains et de dix doigts 
et non pas d'une sorte de ma- 
Îchine miraculeuse qui embras- 
serait d'un jet continu la tota- 
lité du clavier, 


2 


È 


CZ 


Une machine 
miraculeuse 
Le programme du récital au- 
quel nous 
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venons d'assister 
SComportait quatre sonates de 
FBeethoven, Fait significatif 
taient choisies parmi les 
de l'époque « movyen- 


ne tu 


à © 
% 


‘ maître de Bonn et 
Cest évidemment dans les œu- 
vres de cette époque que Gie- 
seking peut le mieux faire va- 
‘oir les qualités dont nous 
avons parlé, alors que ces mê- 
mes qualités ne suffisent pas 


è 
È 
Quand Marco s’écrie : « Un À 
dis, Fhomme épuisé remonte sur la 
ons Fmontagne de l'incompréhensi- 
ode Ÿble, le rocher de l'absurde » 


istice, Toutefois, on 
tort de généraliser en 
natière, d'autant plus 
eking décida de nous 
en bis la « Sonate op. 
' iul est, il est vrai, la 
pius iègère » parmi les so- 
Nates de cette époque) et que 
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ù René LEIBOWITZ. 


È 
à 
Bang pose HULL Thé, 





LES PIÈCES À VOIR 


L'Orestie (Eschyle toujours 
gel: Histoire de rire (on rit); 

a lettre perdue (Gogol et La- 
biche); La Mouette (amer Tehé- 
kov): L'amour fou (cruel 
Roussin). 
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À la Sorbonne 
Hommage à 
Cervantes 


A l'occasion du 350° anniver- 
saire de la parution de « Don 
Quichotte », un hommage à Cer- 
vantes sera rendu à la Sorbonne | 
(amphithéâtre Richelieu, 17, rue 
de la Sorbonne), demain diman- | 
che 23 octobre, à 10 heures, sous 
la présidence d'Albert Camus. 


L'annonce de la sortie pour Noël d'un nouveau 
documentaire de Walt Disney, « Images de la 
Suisse », a semé l'inquiétude parmi les produc- 
teurs de courts métrages français. Walt Disney, 
le gentil créateur de Mickey, de Pluto et de 
Donald, passé depuis quelques années à la pro- 
duction de grands films de voyages, apparait au- 
jourd'hui aux professionnels du documentaire 
comme une espèce d'ogre qui s'apprête à mettre 
en coupe réglée les cinq continents. 

Dans le cadre de ses deux séries de grands 
documentaires « People and Places » (Le Monde 
et ses habitants) et « True Life » (C'est la vie), 
ses opérateurs sont actuellement occupés à tour- 
ner des reportages sur les « hommes bleus » du 
Maroc, les Indiens d'Amazonie, les lions d'Afrique 
(filmés de la coupole d'une voiture blindée), les 
oiseaux migrateurs, les profondeurs sous-ma- 
rines, l'Arctique, la Sardaigne, la Polynésie, ” 


M. Salvador de Madariaga par- 
lera de « Cervantes et son 
temps », et M. Jean Cassou de | 
« Cervantes et l’humanisme es- 








tier, puis « Interpool », où il sera 
détective. 

e UN BALLET SUR JEANNE 
D'ARC, écrit par Léone Maille 
et Philippe Gérard, va être re- 
présenté au Bolchoï Théâtre de 
Moscou, Galina Oulanova sera 
Jeanne d'Arc. 


phiques américains ; il possède des archives 








âu Festival d’Aix-en-Provence 
avec « La Damnation de Faust » | 
«La Belle Hélène ». 


L’ogre Walt Disney effraie les 
producteurs français de documentaires 


considérables, une bibliothèque immense, des ob- 
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servateurs partout dans le monde. Il «a enfin à 


sa disposition 


les dollars dus au succès fou- 


droyant de l'heure quotidienne Disney sur tous 
les réseaux de T.V, américains (succès tel que 
et la RT.F. lui achètent des 
émissions et que « Davy Crockett », un Buffalo 
Bill télévisé, sera programmé à Pâques dans nos 
salles de cinéma sans aucun raccord entre les 
différents épisodes). Qui d'autre que lui pourrait 
se permettre d'envoyer un opérateur un an et 
demi en Suisse, deux autres deux ans dans Île 


l'LT.V. anglaise 


désert, et de 


des documents déjà existants ? 


racheter en appoint des films ou 


La partie cependant n'est pas gagnée d'avance 
produire des documentaires est 
une chose, les placer dans des programmes en 
est une autre, même pour Disney qui possède 


pour Disney 


parleront et joueront. 


ane Anne © e BERLIOZ ET OFFENBACH É A TRE DE PARI 
"5 qu reste rure Pmiè is | S ] 
Togramme, figureront pour la première Lois | dans J U D A au H 


L'EXPRESS, - 


Rentrée de Raymond PELLEGCRIN 


Sam. 22, Dim. 23 oct. 1955 A 


De à RS GER" pagnol ». des bureaux à Paris, à Londres et à Munich, et 
tnt. 2 Veinquante l'interpes- —— Des moyens exceptionnels qui vient de rompre avec la R.K.O. pour se faire 
Ce Le v” re cyna tes, © JEAN GABIN va tourner deux diffuser dans chaque pays par les plus grands 
et ee RESTE films de suite avec Julien Duvi- | Wait Disney dispose de moyens exceptionnels, distributeurs locaux. On peut craindre À ces 
plus grand et le Le , don vier., D'abord « Le temps des as- une organisation de 3.000 personnes comprenant films vieillissent trop vite. Aussi Disney, dre d 
de pénétrati nb "il sassins », où Gabin sera bistro- 30 ou 40 cameramen, un service de recherche en ment, prépare trois « Western », deux conte 
47" reton saurait our relations suivies avec tous les services géogra- Perrault, et deux films sur des animaux qui 
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LES COURSES 


LES PRONOSTICS 


DE CHATEAUFORT 


Auteuil, à 14 heures 


PRIX DU LUDE. — BEAU 
TENEBREUX et PRINCE TA- 
NAGRA, Outsider : ME VOICL 


PRIX DE MEUDON. — SCIE, 


SERPENT. Outsider : LARI- 
TOU. 
PRIX HENRI DE BRE- 


TEUIL. — MEHARISTE, MON- 
CEAU. Outsider : BILLARD. 


PRIX DECAZES. — D'AU- 
VERGNE, FINEAU. Outsider : 
LE SAPHIR, 

PRIX FINOT, — TALL 
CHIEF, LYS IL Outsider : PO- 
PAUL. 

PRIX DE SAUMUR. — ISO- 
CRATE, YOUBLOU. Outsider : 
MALINAO. 

PRIX DE SAINT-GERMAIN. 
— DETROIT, CŒUR JOIE. Out- 


sider : NOVENSCA. 
Demain : 
Longchamp, à 13 h. 45 
PRIX DE £CAINT-CYR. — 
JOUVENCE, FOLLE FETE. 
Outsider : GAMMA, 


PRIX DE L'ABBAYE. — SER- 
MENT, FRANCUS. 

PRIX DE SAINT-FIRMIN. — 
ACIDAS, EE PRINTEMPS. 
Outsider : AYR. 

PRIX DU CONSEIL MUNICI- 
PAL. — BEIGNET, FRANC-TI- 
REUR IL Outsider : THARSI- 
DIS. 

PRIX DES RESERVOIRS. — 
FLASHER, FORT BELLEVE- 
DERE. Outsider : SENTA. 

PRIX DE NEW MARKET. — 
COMMEMORATION, VERSEN- 
NE. Outsider : TORCHE. 

PRIX DE BELLEVUE. — SE- 
TUBAL, EDEN,  Outsider : 
MANDANE. 


Hier, à Saint-Cloud 


STAR RAIDER na fait un très 
bon effort à mi-ligne droite, 

DORRETA aurait fini seconde 
quelques foulées plus loin. 

MOUSSE D'OR a longtemps fi- 
guré en bonne position. 


RECEPTION 
PAR TELEPHONE: 


 GUT. 50-94 


Première journée du Championnat des XV. 


Perpignan et Lourdes 
se déplacent demain 


IMANCHE, le rideau du grand théâtre de la F.F.R. va se 
lever sur le premier acte et la première scène du cham- 
pionnat de France. La plupart des grandes formations ont 
été rodées par quatre journéés réservées au Challenge du Manoir 


et à la Coupe de l’Espérance, , 
| son titre, et qui fera bonne me- 


Les supporters n’ignorent pas 
que la majorité des équipes con- 


naissent dès fin octobre un dé- 


but de bonne condition, 


Les grands 
en déplacement 


Les quatre demi-findlistes 55: 
U.S.A.P., Lourdes, P.U:C. et Ro- 
mans se déplacent chez l'adver- 
saire, respectivement à Céret, Au- 
rillac, Hendaye et Cahors, On ne 
peut imaginer que le derby cata- 
lan puisse se terminer par le suc- 
cès de Cérêt. L'U.S.A.P, est un 
champion de France, stimulé par 
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Deux champions 
en exercice : 


© HUMEZ à Lille 
@ TOUZARD 
à Paris 


L'activité pugilistique, en ce 
dimanche, présentera deux pôles 
d'intérêt, puisqu'elle permettra à 
deux champions de France dé se 
manifester, 

© Humez, poids moyen et éter- 
nel candidat au titre mowdial et 
au voyage en Amérique, se fera 
certainement les poings sur le 
modeste Allemand Szüuzina, dont 
la carte de visite s’orne pourtant 
d'un k.o. aux dépens de Jimmy 


King. L'intérêt du match ; com- 
ment Humez gagnera. . 
© À Paris, le poids lourd Tou- 


zard rencontrera un autre Alle- 
mand, au Palais.dé la Mutualité. : 
Junkuhn. [ sefd:favbri, de même 
que D'Alessio dans le match de 
barrage qu'il disputera avec Mols, 
et dont le vainqueur gagnera le 
droit d'affronter Touzard, titre 
en jeu. + ! « 


Athlétisme 


M. Gaston Roux recevra: lundi & 2 
heures, une délégation de dirigeants de 
la F.F.A. Les. problèmes d'ordre pré- 
olympiques seront évoqués, 


A céd. quart, Marais ds bullding 
bx bureaux ét. 
bail 9 a, Tél, OPE.76-63 ou 12-69 


Escrime 


sûre au pays de Noël Brazes, 


Les prétentions d’Aurillac 
sont légères, comme celles des 
Hendayais en face des étu- 
diants parisiens, qui feront 
quand même bien de ne .pa 
prendre ce matcli à In 
ePpées Cal "champiqn de 
0 ors, © 
deuxième division et nouveau 
promu, face aux puissants 
Romanais de Soro. 

Si les Cadurciens alertes ga- 
gnaäient, ce serait la surprise de 
la journée, 


LES FAVORIS (Poule A) : 
U.S.A.P., Angoulême, Dax et 
Montauban; (Poule B) : Lour- 
des, Vienne, La Rochelle, dif- 
ficile à ‘battre chez elle ; 
(Poule OC): P.U.C., Tarbes, 
mais gare, aux Toulonnais ! 
Périgueux ;, (Poule D) : Ro- 
mans, Albi et Bé- 
ziers ; (Poule E) : Stade Mon- 
tois, Lavelanet; le -Racing et 
Cognac ; (Poule F).: Biarritz, 
Montferrand et Carmaux. 

RESULTATS INDECIS (Poule 
B) : Graulhet-Stade Toulousain ; 
(Poule C) : Grenoble- Agen, et 
(Poule F) : L.O.U.-Castres, 


L. V. L, 


LES MATCHES 


Poule À. — Ctéret-U.S.A. Perpi- 
gnan ; Angoulème-Aviron Bayonhais, 
Narbonne-Dax, Montauban-Auch. 

Poule B. — "AuriHac - Lourdes, 
Limoges-Vienne, La’ Rochelle-Tulle, 
Graulhet-Stade Toulousain. 

©, — Hendaye-P.U.C., Tar- 


bes-Toulon, Bègles-Périgueux, Gre- 
noble-Agen, 
Poule D. — Cahors - Mazamet, 
Tyrosse-Albi, Côte Vermeille-Béziers. 
Poule E. — Mont-de-Marsan-Sous- 
tons, Niort-Lavelanet, Racing C.F.- 


Bergerac, Cognac-Vichy. * 

Poule F. — Biargitz-Pau, Monté- 
limar-Montferrand, Lyon OQ.U.-Cas- 
tres, T.0.E,C.-Carmaux. 


Pa: . 
—————— 


Lefèvre éliminé 
à Rome 


Après barrage, les HAtaliens Nostini 
Kenzo et _Guiseppe Cëmimi se sont qua- 
lifiés pour In poule finale du cham- 
plonnat du monde individuel au sabre, 
avee 2 victoires et 1 défaite. 

Le Français Jacques Leièvre et le 
Hongrois Hamori (1 victoire, 2 défai- 
tes) sont éliminés. 


TERRAINS 


nf ts comm, tél. 


Fooibalil 





.Basket 





Valenciennes -Alès| Le Racing à Caraman, 


choc de leaders 


A l'ombre de la rencontre de 
Moscou, le championnat de France 
de deuxième division vivra une 
grande journée, Âvec, notamment, 
un match Valenciennes-Alès qui 
pourrait être gros de conséquen- 
ces. 

© Alès à étonné le monde du 
football par une tenue régulière 
qui lui a permis de rester seul en 
tète, Mais ce déplacement de Va- 
lenciennes lui sera peut-être fatal. 
Tout le pays du Nord soutiendra 
son « V, À, », dont on souhaite 
ardemment le retour en première 
division, Si Valenciennes gagne 
demain (c'est probable), il s’ins- 
tallera à la première place, pour 
longtemps peut-être, 

Rennes battra Sète, Le Red 
Star souffrira à Besançon, An- 
gers prendra deux points à 
Grenoble. Le Stade, au Parc 
des Princes, devra résoudre le 
problème, ténu, du « béton » 
perpignanais. 

Cet après-midi, à Saint-Ouen, le 


C.A.P, recevra (Cannes, dont 
l'équipe sera « soutenue » par 
l'important club des supporters 


parisiens de la sympathique for- 
mation azuréenne, Ajoutons, en- 
fin, que demain, au Parc des Prin- 
ces, à la suite de Stade-Perpignan, 
le Racing sera opposé à Sunder- 
land, second du championnat 
d'Angleterre, 


LA JOURNEE 


Valenciennes-Alès, Besançon-Red Star, 
Angers-Grenoble, Aix-Roubaix, Montpel- 
lier-Béziers (15 h. 30), Toulon-Rouen, 
Le Havre-Nantes, Stade Français-Perpi- 
gnan, OC.A. Paris-Cannes (aujourd’hui 
à 15 h. 30), Rennes-Sète, 





Jeu à XII 





Carcassonne 
en danger à Lyon 


Avignon, exempt ce tour de 
championnat de France, sera-t-il 
le grand ‘7ainqueur de la jour- 
née ? La chose n’est pas impos- 
sible, En effet, Carcassonne, co- 
leader avec les Provençaux, est 
appelé à jouer une partie péril- 
leuse à Lyon, 

Ils en tireraient un parti d’au- 
tant plus bon que les autres 
clubs bien placés auront à faire 
face à une tâche difficile. Mar- 
seille sera assurément favori 
devant Perpignan mais devra 
serrer le jeu, tandis qu'Albi, chez 
lui, n'aura pas à musarder :s'il 
peut vaincre l'outsider villeneu- 
vois, 


LES RENCONTRES 


Cavaillon-Celtic, Marseille-Perpi- 
gnan, Lyon-Carcassonne, Lézignan- 
Bordeaux. Ailbi-Villeneuve, Toulouse- 
Côte Basque, 


«<L'EXPRESS: 


NOAILLES (Oise) 
Mais. E.G.EI, gd jard, 


50 km. Paris 
verg. 


Villeurbanne 
exploitera 
la situation 


Villeurbanne, le seul des 
clubs de division nationale ’} 
avoir gagné tous ses mate 
championnat, conservera 
nement ce privilège au terme 
la cinquième journée : hôte & 
Monaco, aujourd'hui, il ne li. 
sera aucune chance aux Az 
et accentuera forcément 
avantage sur ses rivaux de} 
poule ‘A, puisque ses deux w. 
conds, Caraman et le Racing 
heurteront :ntre eux, On 
prévoir le décrochage des Pa, 
siens. Billancourt, qui reçoit Bg. 


legarde, devrait s’en défaire, 
tandis que Saint-Etienne, 4m 
—— 


Poule A. — Saint-Etienr. 
Montferrand (samedi), Car. 
man-Racing,  Billancourt-Bd, 
legarde, Villeurbanne-Monas 
(Samedi). 

Poule B. — Marly-Cabour, 
Auboué - Mulhouse, P.U€. 
Roanne, Mézières-Champion. 
net (samedi). 


—__ 


dépens de Montferrand, se doit 


de confirmer la belle impression 
qu'il a laissée à Paris la semaïne 
dernière. 

L'anarchie qui règne en pouleR 
(8 clubs en 4 points) risque de 
s’ordonner en ce week-end, Le 
P.U.C., en lequel on peut vor 
un futur leader, poursuivra si 
redressement malgré Roanne 
Toutefois, Mezières qui reçoit 
Championnet conservera son @- 
tuelle avance, alors que Mulhouse, 
co-leader, sera mis à rude épreuve 
à Auboué, Marly, enfin, interjet. 
tera un dermier appel (2 défaites 
consécutives) devant Cabourg. 


L'équipe :oviétique qui sat 
produite hier soir à Paris 
sera aujourd'hui à Lille, à l'oce«- 
sion d'une réunion internationale 
organisée par le Comité des Flan- 
dres d'haltérophilie au Pare de 
Expositions. Cette manifestation 
débutera à 20 h. 30. 

A Nantes, le C.A. Nantais, à 
l'occasion de son soitantième an- 
niversaire, organisera une grande 
manifestation omnisports, « 
cours de laquelle les Iraniens, qui 
participèrent aux championnats du 
monde, se produiront en haltéro- 
philie dans la salle du Champ 
de Mars, en soirée. 


RECEPTION 


» A NOS GUICHETS : 


91, Champs-Elysées - Paris 
de 9 À 12 h. et de 14 à 18 b. 


sauf dim, et fêtes. 
en 





[Opr. vmplois 500 fr. 


DIVERS 


FABRICANT mach, portat. vend. 
outillage spécialisé, abras. et meu- 
les cherche pour serv, commerc., 
stable bureau Paris Xle : 

, techn. 

industries mécan. et outill,, expér. 
Vente et organ. intér, Réf, exig. 
Adr.c.v.manus.à no 79.401.Contesse 
et Cle 8, sq. Dordogne 17° q. tr. 
en 


BUREAUX 


AIDE-comptable homme 28-40 ans 
Bonnes références. Libre de suite 
Ecrire sans timbre pr réponse à 
L.M.C,, 61, r. Pouchet, Paris 17° 
CHERCHONS J. homme 16-17 a. 
pour trav. bur, et classement. Se 
près, Thermogaz, 3, r. Colisée 8e 
ENTREPR, Paris cher, secrétaire 
st.-dactylo expér. Tél, CEN, 19-85 
CH, Jeune employée écrit, aimant 
classem. Decat, 11, r, Bichat, 10 


R employé hom. de préfér. 
dactylo pl. st, Ne pas se présent. 
Ecr, avec référ, garage Richard 


79, avenue Simon-Bolivar (19e) 


STENO-DACTYLO 
expérim, pouv, assurer éventuell. 
secrétariat: Ecrire avec référ, et 

prétentions 102, rue Chaptal 
LEVALLOIS 0, Pr. L 


INDUSTRIE 


2 CHAUFFEURS 


profess. pr cond. éhaufferie charb. 
et mas, Ecr. av.réf.ne 18.596 Pub. 
3@ ter, r. Tour-d'Auvergne, Paris 


lente 
NORD-Africnins ©Q.8, gros travx 


Novex, 4, r. Pierre-Mouillard 20e 
URGENT 
THOMSON - HOUSTON 
(fils et câbles) 78, av. Simon- 
Bolivar 1%, BOL. 90-60 recherch. : 
Agents techn, lancement planning 
REOH, tôliers P.2, O.8. peintres, 
0.8 ajusteurs et électricien, 
0.8. câbleur. Se prés: Mazo- 
Therme 12, rue Jean, Saint-Ouen 


gne 600 fr, + 
DIVERS 
TRANSPORTS - DEMENAGEM. 
Garde-Meubles Paris 
Vieille affaire à céder d'urg, 'tte 


Pté, gros rapp. HENRY 40, 
des Apennins 17e TUR. 21-49 
ROUX 20, Bd SEBASTOPOL 


recherche Négoc. service alimentat. 
et commerce de dames 


CED, affaire facile à diriger sans 
connaissances spéciales. Bénéfices 
2 M. Prix: 3 M., avec 2 M, 
TOUTAIN 12, r. Chaussée-d'Antin 
150 km, PARIS-EST, HOTEL-BU- 
REAU 54 ch., BAR 2 étages à 
céder. totalité ou 1/2' en associat. 
GROS chiffre, VILLE côt. S.-0. 
HOTEL-BAR BRASSERIE, 88, ch. 
tél. TOUT NEUF, C; A. 30 U. 
Facilités. Havas Nantes ne 30.207 


BLANCH.-TEINT. 


VDS direct, Laverie automatique 
facti, poss. assoc, Ecr, 81.731 Ja! 


Teint, Trinité, MON.05-10 ap.17 b. 
ee A oem ne de me | 
COMM. DAMES 


VILLIERS, Parf, Coiff. B. 10 a. 
LUX, Appart, 5 p. p. meublé Em- 
pire, confort, 


HOTEL DE VILLE 
Dir. sup. bout. 200 m, conf. à, enf. 
peu nx com. igt tt ce. ARC. 03-95 


LOC. COMMERC. 
DIVERS , 


R. Haateville loc, 6 p.tr.beau urgt 


= |à débattre int. s'abst, PRO, 52-81 


ILE-St-DENIS 
A vendre local 100 À 150 m2 à 
usage bureau, boutique ou remise 


8.C.I. 69, av, Hoche, WAG. 


rue | 


MEN. 37-70 | 
sen les jours même dim. de 14 à 18 h. 


| LILAS, 


93-95 | 


BUREAUX 
BUREAU av. tél. 9e ar, Lam.70-S0 


Ligne 600 fr. + 9,29 % 


CONSTRUCT. NEUV. 2 L- tie 
ACH, 10 apparts de 1, 2, 3 pces | 


VINCENNES 


95, r. Defrance. Bx apparts 3 p. 
cuis., s.d.b., déb., tout cft mod. 
1 M. 660 cept+créd. 20 a. Visible 
sur place: FOURNY, place de la 
Mairie, Vincennes. — DAU, 07-94 


CHAMPIGNY - JOINVILLE 
Pav. 8-4 p. conft terr. 400 m. 
Av, 1 M, compt. tt compris, solde 
20 ans. Livr. mai 56. L.F.I. 41, 
rue St-Augustin 2, OPE, 


CONSTR. A CRED. 


METRO 
EGLISE DE PANTIN 
ANNECORDE et STEPHAN 
ouvrent souscription 
« RESIDENCE DE LA PAIX » 
Apparts 2 et 3 pces tt confort 
Prix très étudiés. Renseign. tous 


05-66 


r. de la Paix, Pantin, Métro 


| 3, 
Eglise de Pantin (sort, J.-Auffret) 


EXCEPTIONNEL 


près Mo Mairie-Lilas, à souser, 
appts gd confort 2 et 3 p., jdin. 
Prime 1.200, prêt 80 %. Rens. # 
place, 71, r. Romainville, LE 
mardi, mercredi, samedi 
14 à 18 h., dimanche 10 à 18 h. 
CRETEIL 
18,r.des Méèches. Plan COURANT 
LUXE. Il reste qq. 2 et 3 p. tt 


LOC. de x. meubl. domiciliat. |©ft jdin, box. Ecoles, lycée. Bus 
Ale 1e. re nes | Peét 80 %. Prime 1.200 fr. Travx 


LOCAL 100 m2 fabricat. ou entrp. 


papier 2 p. cuis, av, 800. Tre.29-11 ! Vallée 37, Ch.-d'Antin, TRI. 26-98 | Nogent - sur - Marne. 


en cours. 


S/place sam. et dim. 


15 à 18 h, (desc. Egl, Créteil) ou 


ite s/place, 7, 





Ste-GENEVIEVE-des-BOIS 400 m. 


800 m, 1.200 m. Viabilité. 1,100 fr, 
le m2, Crédit possible. MATHIEU 
35, Porte de Paris, CHEVREUSE 


A 
APPARTEMENTS 
ACHATS 


JEUNES mariés ach, 2-3 p. c. w.c. 
dispos. 1 M. Ecr. PEREIRA 
rue des Taillandiers, PARIS 





p. relogement. PARIS. URGENT 
H. GAUTHIER, Jullouville (Mche) 


APPARTEMENTS 
VENTES 


AVENUE DE CLICHY chambre 
instal, cuisine. LAM. 61-70 


+ RTE 
PAVILL. ET VILLAS 
ACHATS 

JH, pavillon libre banlieue Ouest 

-3 p. Paie ept. LOPEZ. 7, r. des 

Lilas, Tremblay-lès-Gonesse 


PAVILL., ET VILLAS 
VENTES 


Blanc-Mesnil, 3 pces, cuis.,, jdin 
libre, 1 M. compt. + 700 crédit 
DRANCY, 3 pièces, cuis., confort 
jdin, 1 M. compt.+1 M, crédit 
Ag. NORMAND Drancy. Avi.01-37 


FONTENAY-sous-BOIS, ‘près de 
Vincennes, $ pièces, cuisine, toil., 
1 M.:-800. PERNOT, DAU. 65-02 


PAV. LIBRE 38 p. cuis. s/sol, jar, 
Possib. garage. Ch. cent. 
villa René, Epinay- 
15 à 17 bres. 


& sdb, 


sur-Seine, samedi, 


NOGENT Pay. 5 p. 


[chauffage central, téléphone, jard. 


800 m. 3 M. 5. av. facil, Tre.33-51 


NOGENT Pavillon 3 piéces cuis. 
jardin, bon état, 1 M. 6. Joffard, 
Tre. 33-51 


Visi- | 


rapt 15 ares. 1 M.5, Tél, 4 Noailles 


PROPRIETES 


RECHERCHE locat. ou locat, vte 
grande propriété région Paris pour 
collectivités. Ecr. ne 38128 AMEP, 
37, r. Général-Foy, Paris-8Se q. tr, 
CLAMART, près mairie, cède mon 
pavillon 6 p, cuis, bains conf. 
|jard, Vue. Av. 3 M: 5. Ség. 79-74. 
BECON 3 min. gare : Pav. 4 p. c. 
+ 3 mansardées, s/s0l, gar, jard. 
Plein soleil, Exceptionnel : 4 
Libre vente. Exclusiv, DEF, 15-05. 


PRES VERNON, sur hauteur. 
Vue imprenable sur vallée Seine, 
maison. 4 pièces en parfait état, 
dépendances et verger de 1.700 
m2 traversé par pet. ruisseau. Eau 
sous press. électr, Px 2 M. Breton, 
99, rue Albuféra, VERNON (E.). 


LOCAT. NON MEUBL. 
DEMANDES 


PART, cb. À louer ou ach. pavill. 
banlieue blen situé, Tlé., PLA.00-30 


LOCAT. MEUBLEE 
OFFRES 


MEUBLES tous prix ARC. 96-96 
AZEMAR 33, rue Réaumur 


PENSION À LA CAMPAGNE 
CHIENS, CHATS. AVI, 79-41 





45, rue Fontaine. TRL, 48-34 


Nous rappelons à nos annonceurs qu'aux tarifs indiqués en tête de chaque rubrique il y a lieu d'ajouter une 
taxe de 9,29 % que nous sommes tenus de percevoir. 
La ligne se compose de 28 lettres, signes ou espaces, en caractères « bas de casse », ou 19 lettres, signes 
ou espaces en caractères « capitales », ou 12 lettres signes ou espaces en caractères « capitales 2 lignes ». 


M. |nancière exig. Ecr. 





| à 


BELINE disciple de Fraya 


Prop. comm. 1.000 fr. 


CONCESSIONNAIRE exclus, pour 
la France ts bateaux plaisance et 
tentes cherche associé actif dis 
pos, 15 M. Æecr. No 835 Pté Bo- 
renstein, 11, pl.Pte-Champerret,qt, 
EMPL. intér. Fixe+ ss com. 
spéc. apport 1 M. 5. POR. 22-02. 
AUTO-AGENCE re marque ch. 
pr seconder patron un collabo- 
rateur bon vendeur, garant. f- 
No 623, Pub. 


BEZE, 4, rue Calais (9°), q. 


Ligne 500 fr, + 9,29 


VENTES 


PART, & part, TAUNUS 12 M. 
Excellent état. BAB. 11-26 


| VEDETTE 


54 1re m,. p. rlé. 


| sept 520. A& 


É 20, r. Folie-Méricourt X} 


FREGATE Amiral 54 superbe e 
Tél. heures des repas. DOR. 681 
nenesnststanpensnemenren SI 


4 CV part, cause double emploi 
Sport 55 moteur et carrosserie 
impecce. 390, —. AUT. 35-65 


203 déc. 52 imp. OPE, 63-38, 14-16 
2 CV 54. Hres bur. mor. 2e 
$03 54 ire main 465, ELY. 69 


*|FRACT.I1 BL 52 pri ét. Acr.0641 


|$ CV 55 Etat neuf, GOB. 358 
VDS Aronde 53 ire m., 18.000 k 
Parfait état, 450.000. LAB 32-92 


VENDS Prima Sp. 39 fr. lockh. 
parfait état, — DOR 41-02, 


jences occultes 500 fr.||F. à p. Versailles 6.000 x. Et, # 


4- 
vdes cause départ. ROQ. 9 


[PARTICULIER vend ARONDE % 
| CAR. 82-12, samedi matin 


PART, à part, Frégate Amiral 5“ 
| BOT, 71-74 
|$03 noire 53 30.000 k. Pas. 048 


F. à p. Chevrolet 55 coupé Mt 
Bel Air, ét, nf. PRO. 1 81, 


[6.11 BL 52 malle afrière, Ris 
(35, rue Henti-Barbusse, ®° 
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M 


À la veille d’U.R. S. S. - France de football notre envoyé spécial Jean Quittard nous téléphone : 
RSR Rs 


« Tout Moscou se passionne pour le 


grand match » 


MOSCOU (par téléphone). 


l’'avant-veille du match historique, il fait beau à Moscou. 
Nuits glaciales, mais journées douces où le soleil pâle 
brille dans un ciel limpide. 


Saisi par la beauté nocturne de la ville où l'avion m'avait 

la veille à minuit, j'ai tout de suite fait l'école buis- 

sonnière. Et, tandis que les joueurs de l'équipe de France et 

les officiels de la Fédération française de Football assistaient 

à une soirée de ballets à l'Opéra, je suis parti seul à la décou- 
verte de « Moscou by night », 

Guidé par mon chauffeur, interprète de Flintourist, j'ai atterri 
dans le seul établissement de nuit de la ville, qui ferme à deux heures 
du matin : le « Sovietskaya», qui est À la fois hôtel, brasserie, 
dancing et cabaret, et où l’on consomme vodka et champagne du cru 
jusqu'aux limites de l'ivresse. 

« On », c’est-à-dire, me semble-t-il, une infime fraction de privi- 
légiés dont la gaîté et l’exubérance contrastent fortement avec la 
gravité et le silence des Moscovites que l’on croise, le jour, dans la 


e. 
” Ma «tournée des grands-ducs » s'étant par la force des choses 
limitée à cet exploit, je suis revenu à mes moutons, c’est-à-dire au 
match de dimanche. 

De ce côté-là, la fièvre monte. 


La ‘fièvre monte 





On sait que pour connaître les sentiments de l’homme de la rue 
sur un événement d'actualité, il n’est pas de meilleur poste d’obser- 
vation qu'un salon de coiffure. 

C'est donc en me faisant raser, toutes oreilles ouvertes, que, 
grâce à mon compagnon de l’Intourist, j'ai vu, j'ai entendu et j'ai 
compris quelle passion montait autour de la rencontre de dimanche. 

En matière de football, il semble d'ailleurs que les Russes pous- 
sent l'enthousiasme jusqu’au délire, comme le montrent 
certaines photos publiées par le grand magazine « Sowjet- 
union ». 

Il se confirme que toutes les places disponibles du 
stade Dynamo (90.000 environ) sont vendues ou louées. 

Bien entendu, le match sera radiodiffusé et télévisé. 

Ceux des sportifs moscovites qui n’ont ni billet 
d'entrée, ni récepteur de télévision ont constitué des 
groupes et organisé des auditions collectives. 

La fièvre monte aussi au Moskowa, au Metropol, au 
Savoy et au National, les quatre grands hôtels de Moscou 
où sont répartis les quelques dizaines de Français qui 
sont venus assister au match. : 

Jeudi, Air France n'avait pas de service à destination 
de Moscou. Cela n’a pas empêché des Français d'arriver ce soir-là par 
les appareils et les itinéraires des compagnies étrangères. 

Cela promet quelque jolie bousculade pour le rapatriement à par- 


tir de lundi ! 
Le cas Vincent 


Ce matin l’ailier gauche lillois, Vincent, souffrait toujours d'une 
foulure que les soins vigilants du masseur Hainaut n'avaient pas 
réussi à lui faire oublier. 

Cet après-midi, Vincent a participé, avec ses camarades, à l’entrai- 
nement au stade Dynamo. IL a couru et shooté sans appréhension 
et déclarait en rentrant à l'hôtel Moskowa qu'il pourrait jouer 
dimonche. Mais il n'était pas très rassuré. 











La composition des équipes 


URSS. — Razinsky ; Porkhunov, Maslenkin ; Ogonkov, 
Betsa, Netto ; Shabrov, Streltsov, Simoyan, Salnikov, et Ilyin. 

FRANCE. — Remetter ; Louis, Marche ; Marcel, Jonquet, 
Penverne ; Foix, Glovacki, Kopa, Piantoni et Vincent. 


€ 11 faudrait, répétait-il, que ce beau temps se maintienne jus- 
qu’à dimanche. » 

A vrai dire, Vincent n’est pas blessé. I1 souffre seulement d'un 
rhumatisme articulaire aux genoux. Mais après la séance d’entraîne- 
ment, ces douleurs avaient disparu. 


Pas de raison d'Etat 


La composition des équipes nous l’apprend: Yachine ne jouera pas. 

s Russes ne badinent pas avec la discipline mais, ce qui est 

remarquable, c'est que cette rigueur ne s’assouplisse pas devant ce 
que l'on pourrait considérer comme une raison d'Etat. 

Car l’absence de Yachine contre la France risque d’être préjudi- 
ciable au prestige du football soviétique. De ce fait, la confiance est 

venue plus grande dans le camp français. 

Ïl paraît, si l’on en croit les joueurs français qui 
entraînés aujourd’hui, que la pelouse du stade Dynamo est assez 
srisnlière. [1 faudra se méfier des rebonds de la balle à certains 

OILS, 

Mais que dire du stade ? 

Il y a une bouche de métro devant l'entrée du stade. Quand 
Aurons-nous à Paris une arène semblable ? 

._ Enfin l’organisation technique semble devoir être impeccable pour 

dimanche, Journalistes, photographes, radio-reporters et cameramen 
Pourront travailler confortablement, Seules les durées d'attente des 
Communications téléphoniques avec Paris sont un peu longues. Heu- 
Teusement, le match se terminera assez tôt à l'heure de Paris. 


3. Q. 





s'y sont 


LOUIE écrivain 




























OCKERS, BOBET, COPPI 
au Tour de Lombardie 


(De notre envoyé spécial.) 


L'afflux des visiteurs s'est pré- 
cisé, hier, à Milan. Il ne s'agis- 
sait plus d'admirateurs d'Anque- 
til ou de curieux, mais bel et bien 
des concurrents qui, demain, par- 
ticipéront au Tour de Lombardie, 
sorte de «chute» cycliste de la 
saison sur route. Et, le temps 
aidant, le Tour a chassé Anqueti]l 
de l'actualité. 

Inutile, je pense, de souligner 
l'importance de cette épreuve. 
C'est le rendez-vous mondial des 
plus grandes vedettes de la route 
(et sans doute celle qui mettra 
le plus de champions en pré- 
sence). Il importe donc, pour ter- 
miner en beauté, de la gagner. 


Elle suscite d'innombrables 
convoitises. 


Celles de Bobet, d'Ockers, de 


Coppi,.de Brankart, de Graf, de 
J. Dupont, de Magni, de même 





Direction : 
FRANÇOISE GIROUD 
dJ.3. SERVAN-SCHREIBER 


Rédacteur en chef : 
Pierre VIANSSON-PUNTE 





de TYPO-ELYSEES 
91, avenue des Champs-Elysées + PARIS 


Le re des LPR. 


uin 
10, rue au Favboure 
Montmartre - PAR 
A ne - _ pis 


ti 





que celles de tous les jeunes Ita- 
liens dont les aspirations ont sou- 
vent été bloquées par les «cam- 
plonissimi ». 


Pas de pronostic 





Risquer un pronostic dans 
une course de ce genre, où les 


Senfftleben - Forlini 
favoris de l’américaine 


du Salon 


Ouverte la semaine dernière par Île 

match HKoutiers-Pistards, ls 
saison du Vél' d'Hiv' se poursuivra de- 
main avec un programme dont la pièce 
maîtresse sera l'américaine du Salon, 
Cette épreuve réunira toutes les grandes 
équipes internationales dont on ne peut 
pourtant pas mesurer le degré de for- 
me À ce stade de ln saison. Mails sur 
leur valeur, Senfftieben-Forlinit, qui sor- 
tent des Six-Jours de Berlin, seront des 
favoris logiques. Terruzzi-Gillen, Patter- 
son-Plattner et les nouveaux associés 
Goussot-Carrara seront de difficiles ri- 
vaux, 


Anquetil 
altend 


(de notre envoyé spécial) 


MILAN (par téléphone), 


I pleut toujours sur Milan et 
Jacques Anquetil, l'aspirant 
recordman, a dù remettre, mal- 


gré lui, sa tentative prévue pour 


hier. 


— Peut-être demain, à 13 
heures, nous a-t-il confié, mais 
PE humide m'interdit de 

er, et cependant je 
voudrais en finir au plus vite, 

« Tous ces photographes, 
ces reporters (il fallait voir le 


Lombardie, Le président Joinard 
se déclare très partisan de cette 


éventualité. 
Pour An la journée 
s'était déroulée comme les précé- 


dentes, dans la fièvre qui précède 
les grands événements, et très 
énervé il regagna sa chambre à 
sa sortie de table, 


Une journée 
mouvementée 


A l'heure prévue pour sa mise 
en piste : 13 heures, alors que la 
pluie diluvienne frappait aux 
vitres de l'hôtel, une conférence 
de presse réunissait dans le hall 
tous les journalistes et radio- 
reporters présents à Milan, 

Elle était tenue par le mana- 
ger Daniel Dousset, et avait pour 
J 








ut de démontrer au président 
oinard que le record, dans les 
couditions actuelles, ne saurait 
étre battu par aucun de ses pré- 
tendants. 


— Songez, insista Dousset, 


que Coppi ne devait redouter 
que sacs de sable vi 
rage, rs qu'Anqgu en 


aura vingt-deux. Que l'on ra- 
mène LS à plus de 
compr net Jacques bat- 
tra le record, 
On passait le temps comme 
l'on pouvait et cette bataille 


autour du tapis vert ne connut 
pas de verdict, 
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DIRECTION — 
91, Champs-Elysées, 91 
ELY, 
Administration + Vente + Abonnements 3 


REDACTION 


88-61 et ELY. 61-54 


31, Champs-Eiystes - BAL 19-68 


LES PROPOS DE 
Alfred SAUVY 


Un réve 


A, le droit de 
communiquer un rêve per- 
sonnel ? Tant pis, vous ju- 
gerez ; il a, en tout cas, la 
dose d’extravagance régle- 
mentaire. ns 

Donc, dans cette vision, le 
général Koenig et Ben Yous- 
sef discutaient ferme et pres- 
que violemment. Devant eux, 
sur la table : un annuaire dé- 
mographique, une règle à 
calcul et le dernier livre de 
Colin Clark sur les investis- 
sements dans les pays sous- 
développés (je n’y peux rien, 
c'était ainsi). 

Koenig essayait de con- 
vainere Ben Youssef qu'il de- 
vrait réclamer l’indépendance 
totale pour son pays, Lui 
vantant les charmes du chez 
soi, et de la liberté, il lui con- 
tait des anecdotes de 1789 « 
de 1944. 


Mais, malgré de remarqua- 
bles dons de persuasion, le 
général n'avait pas grand 
succès. Glacial, songeur, Ben 
Youssef se précipitait cons- 
tamment sur la règle à cal- 
cul, levant ensuite les yeux 
en l'air, en marmonnant, non 
pour invoquer le prophète, 
mais pour finir de tête ses 
muiltiplications. 

Puis, célébrant l'amitié iné- 
branlable du Maroc pour la 
France, il soulignait la né- 
cessité de liens étroits entre 
les deux pays. Ayant cons- 
tar-ment à la bouche les ter- 
mes «d'Union Française », 
« intégration », ete., il parlait 
d'ouvrir une souscription par- 
mi l’Istiglal pour élever à Ra- 
bat une statue de Lyautey, 
vraiment digne de ce grand 
initiateur. 


Explication 


F UIS, dans la demi- 


conscience, je compris mieux 
les positions des deux adver- 
saires : le Maroc a, comme 
d'autres pays sous-dévelop- 
pés, ln natalité de la France 
en 1700 et ln mortalité de 
1900. 

Ce décalage de deux siècles 
va provoquer un accroisse- 
ment démegraphique sans 
précédent, au moins pendant 
deux générations, qui exigera 
des investissements considé- 
rables, entraînant des char- 
ges très él:vées. 

C'est pour cette raison du 
reste que, plus matériels que 
nationalistes, les Maltais veu- 
lent devenir citoyens britan- 
niques et que les Anglais, 
assez connaisseurs en affai- 
res, hésitent devant ce « ca- 
deau » pesant. 


L'EXPRESS 
ABONNEMENTS 


Fronce, Union française 1! an : 4.000 fr, 

_ & mois : 2.200 fr. 
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Lao : 3.500 fr. 

Règlement par chèque bancaire ou 
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Par avion, pour l'étranger et l'Union 


Gronger 
Etudiants 


C. ; vues sur le coût d’une 
croissance exubérante ne 
peuvent être bien connues de 
tous. Seuls les pays évolués 
dépassent le stade primitif 
de la pure puissance impéria- 
liste. L'Inde et le Japon ont 
compris l’importance du pro- 
blème. Ce qui est curieux, 
c'est que certains Français 
nourris aux sources les plus 
riches et les plus classiques 
refusent la culture et devien- 
nent, au sens propre du mot, 
des sous-développés. 


Retour à la réalité 


M AIS revenons à 


mon rêve, ou plutôt à la réa- 
lité qui le suivit, 


Un moment après avoir 
quitté l’ancien ministre et 
l'ancien sultan, je les ai re- 
trouvés face à face; c'était la 
radio qui, à mon réveil, me 
déversait ma ration légitime 
d'ennuis quotidiens  natio- 
naux. Plus de règle à calcul, 
ni de livre de Colin Clark; 
mais le débat était toujours 
aussi vif. Bien différents 
étaient d’ailleurs les argu- 
ments en présence; beaucoup 
plus nobles, il faut le dire. 


Laissant de côté les sordi- 
des questions matérielles, les 
deux opposants  plaçaient 
haut leurs cœurs, tout à leur 
patrie, ce qui renversait les 
rôles. 


Mais le « combat » me pa- 
raissait beaucoup moins équi- 
libré, cette fois : chez l'un, 
les questions matérielles 
étaient éclipsées par un sen- 
timent de communion patrio- 
tique, dont il nous fut dit 
quelque bien, sur les bancs 
de l’école; il voyait droit de- 
vant lui. L'autre émettait des 
idées qu’il n'appartient peut- 
être pas à un économiste de 
discuter, même lorsqu'elles 
s'appuient sur une parole fa- 
meuse de Bismark, concer- 
nant Ia force et le droit, 
Mais, ce qui est certain, c'est 
que, lui, regardait obstiné- 
ment en arrière. Et voilà 
pourquoi, en fait, leurs vues 
ne se rencontraient pas. 


AS. 
(Copyright « l'Express »). 
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L'ISTIQLAL REJETT 
LE CONSEIL DU TRON 


e Un communiqué du Comité Directe 
aggrave la crise marocaine 


E comité directeur de l’Istiglal, principal parti nationaliste marocain, a publié, } 
communiqué qui réduit à néant tous les espoirs qui étaient formulés à Paris de voir, 
cette semaine, se former un gouvernement marocain représentatif. Dans ce communiqué, f 


qlal : 


1° rejette le Conseil du Trône comme non conforme aux accords d'’Aix-les-B 


2° repousse toute participation à un gouvernement formé actuellement par M. Ben Sli 
3° doute de la liberté où s’est trouvé l’ancien sultan Ben Youssef de donner l'accord con 
qué par Si Bekkaï pour le Conseil du Trône ; 4 enfin, réclame que 
le souverain déposé puisse, une fois revenu en France, procéder à 
de libres consultations qui lui permettent une approbation claire du 


L'opinion de 
L'EXPRESS 


A politique, comme la 

guerre, est « un art dif- 

ficile et tout d’exécu- 
tion ». I ne suffit pas d’af- 
ficher de bons sentiments ; 
ce qui compte c’est la loyau- 
té dans la négociation et l’au- 
torité dans l'application. Le 
gouvernement Faure, en lais- 
sant traîner pendant plus de 
deux mois la négociation 
franco-marocaine, Va ccen- 
damnée à l’impasse actuelle. 

Quand bien même les rai- 
sons de rupture invoquées 
par l’Istiglal aujourd’hui ne 
seraient que des prétextes, il 
ne fallait pas les leur don- 
ner. 

Après des semaines de 
marchandages et d’hésita- 
tions on en revient au point 
de départ ; avec beaucoup 
d'espoir gaspillé et de con- 
fiance perdue. 

Il appartiendra, d'ici peu de 
temps, aux Fränçais, de juger 
cette politique, et de recons- 
truire sur ce gâchis. 


Lundi : 
FRANÇOIS 
MAURIAC 


Tornade sur Nimes 


NIMES. — Une violente tor- 
nade a ravagé la région nîmoise, 
causant des dégâts considérables. 

Cette perturbation avait exac- 
tement 6 kilomètres de long sur 
40 mètres de large. Dans cette 
zone, la tornade a emporté de 
multiples toitures et dévasté le 
cimetière catholique et la cité 
des « castors». 5 personnes en- 
sevelies ont été gravement bles- 
sées. (A.F.P.) 


Tourne-disques 


EN VALISE DE GRAND LUXE 


te de radio convenable d'a! 
et de RL a pes 
ux prix Faci- 
commande), 


Conseil du Trône et une investi- 
ture du gouvernement. 

I1 s'agit là d’un acte politique 
d'une extrême gravité et qui ris- 
que tout d'un coup de remettre 
dans l'impasse la crise maro- 
caine. 

Au cours de la conférence de 
presse qui a suivi la lecture de 
ce communiqué, M. Ben Barka a 
justifié la prise de position de 
son parti par le fait que 

« les modifications substan- 
tielles des accords d’Aix-les- 
Bains, les atermoiements, les 
manœuvres et les réticences 
ont fini par susciter l’exaspé- 
ration générale dans l'opinion 
marocaine ». 


La vraie raison 


C'est là qu’il faut voir, en effet, 
la raison essentielle, L'Istiqlal 
aurait pu passer sur telle ou 
telle petite violation des accords ; 
il ne voulait rester en deçà d'une 
opinion qui est tour à tour désen- 
chantée ou exaspérée. 


Les rebelles marocains de 
la frontière espagnole qui 
échappent à l'autorité de 
l'Istiqial, le différend en- 
tre M. Allal El Fassi et 
M. Lyazzidi — qui représen- 
tent l’un l’extrémisme du Cai- 
re, l’autre la volonté de coopé- 
ration avec la France — -en- 
fin aussi l'hostilité que mani- 
feste à l'égard du général de 
Latour le comité de l'Istiqglal, 
tout cela pèse d’une façon dé- 
cisive dans le comportement 
du plus ,rand parti nationa- 
liste du Maroc. 


Le probième Latour 


Au sujet du résident général de 
Latour, on note une défiance 
déclarée même dans certains mi- 
lieux français. 

M. Edgar Faure a reçu hier 
M. Chazan, délégué du comité de 
coopération des partis et groupe- 
ments libéraux du Maroc, Ce co- 
mité, qui lutte contre l'action du 
groupement « Présence Fran- 
ÇGaise », réclame le départ du ré- 
-sident général, 


A la veille du dernier débat 
parlementaire sur l'Algérie, le 
président du Conseil avait pro- 
mis à plusieurs interlocuteurs 
français et marocains le rem- 
placement du général de La- 
tour 


_La position 


En tout cas, ce communi- 
qué de l’Istiglal peut avoir 
pour conséquence, d’abord de 
faire renôéncer M. Ben Sli- 
mane à sa mission, ensuite 
de mettre le pacha Si Bekkaï 
dans une position si délicate 
qu’il pourrait se démettre de 
ses fonctions au Conseil du 
Trône. Le général Leblanc, 
directeur de l'Intérieur, qui a 
reçu hier soir M. Ben Ba ka, 
s'est inquiété de cette éven- 
tualité, Notons que le général 
Leblanc, à qui les nationalis- 
tes marocains ot les Français 
libéraux reprochent d’avoir 
saboté M. Grandval, dispose 
auprès de l’Istiglal d'une au- 
dience toute relative. 

Mais, à coup sûr, la plus 
grave des conséquences de ce 
communiqué pourrait être 
d'étendre aux villes la rebel- 
lion des tribus du Rif. Déjà, 
hier, à Rabat, une manifesta- 
tion « youssefiste » causait 
trois morts. 


Au cours 
d’une confrontation 


BAGARRE 


DOMINI 


DIGNE. — Les confront 
entre membres de la familleDf 
minici en présence du c@ 
saire Chenevier, dans l'e 
sur le triple crime de Lurson 
été hier orageuses et même 
lentes. 

Rose Caillat a giflé son 
Clovis. Puis Yvette Domi 
été prise d’une crise de nef 
présence de. sa belle-sœur 
femme de Clovis. Enfin G 
Dominici s'est précipité 
frère aîné Clovis et l'a f 
coups de poing et de pied 
que les policiers aient eu 
temps d'intervenir. : 

Les confrontations se 
poursuivies jusqu'à une 
avancée de la nuit. Le € 
saire Chénevier s'est re 
toute déclaration. (Express). 


Mardi : grève” 
des gardien. 
de prison 


L'ensemble des organ 
syndicales du personnel pél 
tiaire vient de donner l'ordre 
cesser le travail à partir de æ 
di prochain, minuit. 

Les gardiens de prison ont'# 
cidé de ne plus opérer ® 
cération ni de transfert. 
les libérations seront effectue 
comme l'exige la loi. A 

Revendication : parité avece 
autres administrations pour. 
paiement des heures de nm 
statut permettant le rec 
des surveillants. 


DUCLOS 


Lecœur 
c’est Doriot 


« L'Humanité » de ce mas 
publie un important article 
M. Jacques Duclos, inti 
« De Marty à Lecœur », sus 
tisant « l’opportunisme et l 
turisme » de ce dernier. 

M, Lecœur vient, on le 
publier une brochure : € 
tocritique attendue » dans 
le il met en cause les mé 
actuelles du P.C. et no 
la dictature du Bureau 

M. Jacques Duclos trouve, 
le comportement de Marty et 
Lecœur, le même proc qui 
consiste à « reprocher se% du 
pres fautes aux dirigeants 
parti ». 

Lecœur, qui refusa de 8 
quer devant le comité @ 
s'en prend, comme ni 
Maurice Thorez ; __ r 
de, il met tous les pa 
même sac. De plus, il est ce 
l'unité ouvrière. 

L'article de M. Jacques 2 
qui emplit une page ent 
« l'Humanité », tend 
lement à regrouper les M 
autour de M. Thorez (voir PRE®® 


Eee est TETE 6 


L'hiver viendra... 
Fourrures GALUZ 
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